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UN SERMON 0RANC1STE Imposantes funérailles de
M. Hilaire Neveu à St* 

Ambroise de Kildare

Un navire de guerre français 
dans le port de Montréal

VISITE DES AUTORITÉS MUNICIPALES

Echange de paroles sympathiques avec le 
Commandant

Le danger de l'Anémie La fête Française du 14 Juillet
EXÉCUTION D’UN BEAU PROGRAMME 

La Statue de la France

LE SANG COULERA
DANS LES BALKANS

\ IS public est par In présent 
donné ipm la vente de Humieii- 

ble dans la présente cause, qui a eu 
lieu le vingt-septième jour do 
dernier, 1913, il dix heures dm "avant- 
midi. A la porte do I église do la 
misse do Lachenaie, 
VI.VGT-NEPVIKME Jour 
I.KT prochain, ïl DIX heures de l'a­
vant-midi.

AEtru«e cuclutM qa'en tire un confrère La consomption peut en résulter, à 
moins que l'on n'en enraie les 
vages.

nuitra-Un ministre orangisto Je Kvd J. L. 
Hatty a récemment prononcé it Monc­
ton, N. B., un sermon qui 
au moins pour effet, de faire parler 
de lui. C'est un titre de plus it 
esprit de fanatisme distinctif des o- 
runglstes qui s'évertuent 
ment it harceler l'Irlande et ù la pri­
ver ‘le son gouvernement autonome, 
dans la crainte de la voir briller 
tin et de voir s’étendre sur elle, la 
douce Influence de VEglise romaine.

Mais ce qui répugne davantage, 
c'est de constater la lamentable at­
titude prise, au sujet «le la révoltan­
te élucubration du prédicateur «lu 
fanatisme, par un journal canadien 
français catholique. Au lieu de s'u­
nir il ses confrères, de môme croyan­
ce religieuse, pour dénoncer cette ex­
plosion de l'orunglsme ,11 tente d'en 
attribuer la cause au changement «lu 
parti au pouvoir en 1911, au verdict 
du peuple qui l'a voulu et termine 
ses commentaires par un conseil 
d'une insinuation peu délicate fl no­
tre clergé, en général.

I» ministre orunglsto, à une réu­
nion de membres de sa secte t\ Monc­
ton, N. H., a donné libre cours à ses 
sentiments «le haine contre I Eglise 
catholique et a soulevé de nouveau 
des préjugés de race, en déclarant 
que la conquête «le Québec a lait «le 
notre pays une terre anglaise et non 
française. Il accuse l'Eglise catholi­
que «l'être une agression vivante et 
va même jusqu'il «lire quelle était 
maîtresse lorsque les libéraux é- 
taient nu jKmvolr et que c'est la mê­
me chose sons le régime conserva­
teur.

LE SILENCE DES GRANDES PUISSANCES
1>U-Nous avons brièvement annoncé 

lu semaine dernière, la mort de M. 
Hilaire Neveu «le St-Amhroiso de Kil­
dare, purccque la triste nouvelle 
est arrivée au moment oit notre jour­
nal allait sous

aura eu, Il y a «lu danger pour toutes les Hi­
les et toutes les femmes qui tombent 
victimes de l’anémie — c'est-à-dire i célébrée à Montréal avec encore pits 
manque «le sang. Elles deviennent In- ! ,l<k’lul et ‘l’entrain que les 
sondantes, se sentent .trop 
trop misérables ut trop «lèsesi>érées 
pour prendre les mesures nécessaires

La Bulgarie aux abois. — Actes de 
barbarie

aura lieu le
I-a fête française «lu 1 1 juillet a été de .llîllc

HOU nous
années

précédentes. Dimanche dernier, rou­f-ors «le la dernière médiation des 
puissances pour rétablir la paix en­
tre "a Turquie et les Etats «les Bal­
kans, les nations de l’Europe com­
mençaient à respirer et la crainte 
«l'un 1-0111111 européen disparut quel ' 
que temps. Les hostilités cessèrent 
entre l'Empire ottoman et les alliés, 
mais malgré la perspective de diffi­
cult»"* procahlnes entre les petits 
peuples victorieux, les plus grands 
diplomates étaient loin de s attendre 
à ce qu'une autre guerre plus meur­
trière, plus atroce allait reprendre 
sitôt entre les Etats Balkaniques et 
ternir la gloire dont vos mémos na­
tions s'étalent couvertes aux yeux 
de l'univers dans leur noble lutte 
contre la Sublime Porte.

Tous les efforts de la diplomatie 
n'ont abouti qu'à une Intermittence 
et la guerre a repris sons une autre 
forme et elle se continue aujourd'hui, 
avec autant d'acharnement que «tans 
la lutte contre la Turquie et avec 
des pertes plus désastreuses encore, 
chez les vainqueurs «l'hier.

C'est la Bulgarie qui est cause «lu 
nouveau conflit dont toute l'Europe 
s'alarme. Durant la guerre «les alliés 
contre la Turquie, les armées bulga­
res ont certainement eu à subir les 
plus rudes attaques «les années otto­
manes. Ce n'est qu'tiprès, que les Ser­
bes sont venus à la rescousse, que les 
forces grecques, sur terre et sur mer 
et que la vaillance des Monténé­
grins. autour «le Scutari, ont déter­
miné le désastre «les armées turques.

D'ambition de Ferdinand roi de 
Bulgarie a tout gâté, après le traité 
«les Flats Balkaniques avec la Tur- 
quie. Dors «lu partage des dépouilles, 
il a réclamé lu part tVvilon. Fort «les 
succès de ses armées, il lie s'est pas 
contenté du |«nrtage, par les puissan­
ces médiatrices, du territoire con- 
qttis. De Czar «le Bulgarie aurait vou­
lu dépouiller la Grèce et la Serbie du 
fruit «le leurs conquêtes, tout comme 
le Monténégro l'avait été de Scutari, 
par les grandes puissances. Au mo­
ment où la Grèce adressait de sages 
représentations aux chancelleries eu­
ropéennes. le gouvernement de So­
phia, sans aucune déclaration offi- 

« telle «le guerre, donnait ordre aux 
années bulgares «l'envahir le terri­
toire «le la Macédoine.

Des Serbes subirent de terribles 
échecs et l'impétuosité des armées de 
Ferdinand ne connut, plus de 1 «ornes. 
Après les premières victoires, les 
boucheries de femmes, d'enfants et 
de vieillard signalèrent la barbarie 
«les Bulgares, comme auparavant les 
atrocités des Turcs vouaient ces der­
niers à l'excérntlon «lu genre hu­
main.

.nctuellc- prease.
M. Hilaire Neveu est décédé le 10 

courant, à l'âge «lu 74 ans, après cinq 
années «lu maladie (paralysie), souf­
ferte avec l'énergie et la résignation 
d'une âme vraiment chrétienne. Il 
s est éteint entouré des siens, et a- 
prèti avoir reçu lus consolations et 
l«-*s derniers sacrements «lu la sainte 
Eglise. Il est né «lu mariage du leu 
Gonzague Neveu et Henriette 1 ,uly.

Dit vie «lu défunt a été remarquable 
à plusieurs points de vue. 
cultivateur modèle, un chef de famil­
le exemplaire, un citoyen intègre et 
un chrétien convaincu, aussi, ses 
concitoyens l'oiit-lls toujours honoré 
«le leur estime et de leur confiance. 
Durant trente années consécutives,, il 
fut maire «le sa paroisse, préfet «lu 
comté de Jolielte pendant vingt-sept 
ans et 11 représenta le comté au par­
lement fédéral «le im à 1801.

M. Neveu était d'an caractère franc 
et droit, toujours prêt à rendre ser­
vice, et à faire bénéficier ses confrè­
res en agriculture, «lu ses lumières, 
de scs études et de ses conseils. Il 
était partout de l'avant, aux exposi­
tions agricoles, dans les réunions de 
cercles agricoles, toujours prêt à ac­
tiver les progrès «le l'agriculture. Sa 
mort sera vivement regrettée non- 
seulement «le sa nombreuse famille 
mais «le tous ceux qui ont appris à 
le connaître.

Jeudi «le lu semaine «dernière, ie 
‘"Descartes", croiseur frai çats, un 
cuirassé de tiolslômo classe était 
duns le |«ort de Montre.... ve vaisseau 
avait reçu ordre du gouvernement 
français do se renuro sur les bancs 
do Terrenvuve, pour y protéger 10,-
000 pécheurs français, mais sur les 
installées du 
France au Canaan. M. C. K llonln, 
le gouvernement français permit 
commandant du "Descartes ' de se 
rendre à Montréal, afin de prendre 
pari, avec son équipage, à la fête na­
tionale du la Franco célébrée lu 1 1 
juillet par la colonie française de la 
métropole commerciale du canada.

Dans l'apres midi, le commandant 
M. l’uglicsi-t'onti reçut la visite des 
sociétés françaises. Le même jour, le 
commandant alla saluer -officielle­
ment Sa Grandeur Mgr Brucnesi en 
son palais épiscopal, et Mgr I Arche­
vêque accompagné de Mgr Boy, ren­
dit sa visite au commandant, à bord 
«le son vaisseau. Su Grandeur fut re­
çue avec les Ifoimcurs militaires. Ku 
témoignage de su vivo sympathie 
IKjnr la France et ses marins, Mgr 
Bruchési a célébré la messe, diman­
che dernier, à bord du “Descartes", 
ainsi qu’une messe solennelle pour 
la France, à la chapelle du Sacré- 
Coeur de l'église Notre-Dame, il l'oc­
casion de la fête nationale.

Vendredi matin, l'autorité munici­
pale en l'absence du maire délégua 
l’échevln Macdonald, Véchcvln limant 
cl l ass, greffier Beauset qui au nom 
do la ville, a"la présenter ses hom­
mages au commandant, â bord du 
vaisseau. Fuis, dans l'après-midi, M. 
Pugllcst-Conti rendit visite à la 
Chambre de Commerce Française, 
une institution qui accomplit I oeu­
vre patriotique du uéveloj pemeul des 
relations commerciales entre le Ca­
nada et lu France.

la; commandant du "Descartes", 
dans l'échange qo paroles sympathi­
ques entre lui et ses distingués visi­
teurs. a fait la spirituelle remarque,' 
que l'enthousiaste accueil fait par la 
cité de Montréal aux représentants 
de la France, affirme davantage la 
sincérité de l'entente cordiale entre
1 Angleterre et la France, qui vient 
d'être continuée avec éclat par la ré­
ception chaleureuse dont M. Poinca­
ré, président de la Iléptibliquc Fran­
çaise vient d'être i objet à Londres.

L'entrevue eut lieu dans les a|c 
parlements du commandant. Un pe­
loton d'honneur de douze hommes 
montait la garde sur le pont du na­
vire et a présenté les armes aux dé­
légués de la ville.

Au cours de lu conservation t vce 
les représentants de Montréal, qui fut 
très intime, le commandant lit un tou­
chant éloge de ses murins : M. Beau- 
set en sa qualité de secrétaire du co­
mité de réception, invita M. Puglie- 
si-Contl avec ses officier* à une ex­
cursion aux Rapides do Utçhine, qui 
a lieu aujourd'hui et qui sera suivie 
d'un lunch. Le commandant accepta 
avec empressement, heureux de pou­
voir se faire accompagner de quel­
ques-uns de ses officiers, et q- artiers 
maîtres, parccquc, lit-il remarquer, il 
est habitué iX conshKrer ses hom­
mes comme des amis.

A la Chambre de Commerce Fran­
çaise, M. Pugliesi-Conti a répondu 
aux souhaits de bienvenue que lui a 
présentés M. Obnlski au nom de ses 

t collègues. H a pronocé entrantres 
paroles mémorables, les suivantes :

“Le rôle de la marine française est 
d'apporter aux Français qui sont en 
terre étrangère le salut de la Mère- 
Patrie. Si la marine et l’nrmee sont 
les deux liras de la Franco dont elle 
se sert pour se défendre, on peut di­
re que lu commerce est le sang géné­
reux qui alimente tout l'organisme, 
les liens qui unissent la marine et le 
commerce sont donc très étroits ",

l.c commandant du Descartes et 
scs officiers ont participé à ta célé­
bration de la fête nationale de la 
France, ù Montréal et ont suivi avec 
Intérêt l'exécution de son magnifique 
programme.

VENDITIONI EXPONAS DE TERRISfaibles.
voi ture a ou lieu iX l'église Notre l'a 
me otX une messe fut célébrée.

Cour Supérieure. — Montréal. 
Jolietto, ;X savoir : No 1723.

PI IONS E O R A T I ON, 
contre 1)101,PliiS

AU 
Demandeur ; 

GAVDRKAUI.T,
A 4 heures de l'après-midi, il y eut 

l'inauguration du la 
France, un l'ace de l'Immeuble de 
I Union Nationale Française, Avenu • 
Vigor, sons les auspices du comité 
France-Amérique.

Cette cérémonie a été d un carac­
tère imposant. Le dévoilement 
lieu à 4 heures p. m., et lut fait 
Aide llonln, épouse du Consul Géné­
ral llonln. Des discours furent 
uoncés par AIM. Dandurand, 
dent du comité France-Amérique et 
Geo. XV. Stephens, représentant le 
vice-président Sir Montagu Allen 
ont présenté la Statue de la France 
à la colonie française 
Le Consul-Général Bonin répondit au 
nom de la colonie française et fut 
suivi par Al.A. Révol acceptant la sta­
tue au nom de l'Union Nationale, et 
de AI. Louis Delamarre représentant 
le comité France-Amérique des Etats 
Unis.

La journée de dimanche dernier 
fut close par un superbe banquet au 
Parc Dominion où d autres brillants 
discours furent prononcés.

Lundi derail r, 14 juillet était jour 
de la fête nationale de la Républi­
que Française sous le distingué pa­
tronage de M. C. 11 Bonin, Consul- 
Général de France au Canada.

en- IHpir enrayer 
Trop souvent, par négligence, elles 
glissent dans un état pire, oubliant 
que l’anémie conduit souvent :X la 
consomption. SI vous êtes anémique 
tant soit peu, vous ne ouvriez 
perdre de temps pour commencer ;X 
vous soigner, a lin d'augmenter et 
d'enrichir le sang. A cette lin il n'y 
a pas de remède aussi bon quo les 
Pilules Roses du Dr Williams. Cha­
que dose aide il faire un riche sang 
rouge, qui dissipe la maladie et ra­
mène l'éclat de la santé sur les joues 
l’âles et creuses. Il y a. au Canada, 
des milliers de femmes et de tilles 
qui grandissent qui doivent leur pré­
sent excellent état do santé ft l’em- 
p'oi opportun des Pilules Roses du 
Dr Williams. Parmi celles qui 
été ramenées ;X la santé par co fa­
meux remède, se trouve Mlle Rose 
Neville, de .Mount Forest. Unt., qui 
dit : ‘•Les Pilules Roses du Dr Wil­
liams ont opéré presque des merveil­
les dans mon cas. J'étais victime de 
l'anémie, sons une dangereuse forme, 
aux dires de mes amies. J'étais très 
pâle, je me sentais toujours fatiguée, 
je souffrais do maux de tête et je 
n avals pas d'appétit. Je me Ils soi­
gner quelque temps—de fait, j'essay­
ai deux médecine—mais au lieu ue 
prendre du mieux, je seinblats empi­
rer. Aies parents se perdaient en con­
jectures pour savoir ce qu'il fallait 
faire itour moi et pensaient que je 
ne guérirais pas. Alors, une amie me 
conseilla les Pilules Roses du Dr 
Williams, et je n’en prenais quo de­
puis quelques semaines que uéjà je 
commençais â me sentir mieux. Ceci 
m'encouragea beaucoup et je conti­
nuai â prendre des Pilules quelque 
temps encore, et Je trouvai que ma 
santé était aussi bonne quelle l'a­
vait jamais été. Do fait. Je suis plus 
forte que jamais. JAI conseillé les 
Pilules Roses du Dr Williams â d’au­
tres jeunes filles, qui en ont obtenu 
des résultats non moins Ixms ".

Vendmv par tous les marchands de 
remèdes ou par la poste à KO cents 
la boite, ou six boites pour $2.KO, de 
The Dr Williams' .Medicine Co., 
BrockvlUc, Ont.

promptement lo mal.
Statue do In

Défendeur.
I ne terre située dims la* paroisse 

do Ixiclu naie, eon tenant
Cousu. Général de

deux at-
penfit et un quart de longueur 
une profondeur de quarante arpents, 
là. prenant trois arpents de largeur 
sm­

alt pas lur
il fut 1111

eut
une profondeur de huit arpenta, 

et de là prenant un arpent 
quart de longueur par une profon­
deur de vingt arpenta, plus 
moins, tenant d'un bout à la rivière 
Ottawa, à l'autre bout à Moïse Payet­
te ou représentant et autres, d'un 
eûtè au lot officiel quarante-deux (ti'i 
de la dite paroisse de l.aelienaio, et
de l'autre côté à Madame 
Mathieu ou représentant et autres, 
t elle dite terre est connue et désignée 
sons le numéro quarante (40), des 
plan et livre de renvoi officiels de la 
dite paroisse de Laehonale — avec 
les maisons et bâtisses dessus éri­
gées et les servitudes s'y rattachant.

Pour être vendue â la porte de l'é­
glise de la paroisse de Lachenalc, 
le VINGT-NEUVIEME jour do JUIL­
LET prochain, â DIX heures do l'a­
vant-midi.

par
et un

pro­
pres.- ou

qui

de Montréal.
Etienne

ont

Le défunt laisse pour déplorer sa 
perte son épouse née iierméline l)u- 
charine et onze enfants, cinq Ills et 
six Hiles, ce sont : MM. Fabien, Da­
mien, George, Joseph et David ; Mde 
N. Alassicotte et Mde C. Vincent de 
.follette Mde Isidore Parent, Mde T. 
Garceau, Mde E. Grégoire et Melle 
Alida de St Ambroise. Il laisse aussi 
deux frères, MM. Rémi et David Ne­
veu.

A. M. RIVARD,
, Shérif.

Nous avons déjà assez démontré 
le fanatisme de la secte oranglsto 
d'Ontario quo nos compatriotes an­
glais,- bien pensant, dénoncent eux- 
mêmes, |xmr ne pas nous occuper 
davantage des élucubrations de son 
ministre le Rvd M. Hatty. Conten­
tons-nous do lui faire remarquer, en 
passant, que son acharnement â la 
dénoncer, à la dénigrer, démontre 
même la force et la sagesse de l'E­
glise Romaine qui est restée solide 
sur ses hases et a continué sa mission 
bienfaisante sur les peuples, malgré 
les attaques des apostasies et des hé- 
riales.

Mais nous

Il y eut messe solennelle à l'église 
Notre-Dame â 9 lir.s a. ni. A lu,ill) lu s, 
un service religieux fut célébré 
l’honneur de la France,

yiii.it notice is hereby1' gnou
that tile sale of the tmmovea-l.vs funérailles ont eu Leu lundi 

dernier à St-Ambroise el furent Ru­ ble in the present cause which took 
place on the twenty seventh day of 
May last, 1913, at ten o'clock in the 
forenoon, at. the church door of the 
parish of Lnchenole, shall take place 
oil the TWENTY NINTH day of JU­
LY next, at TEN o'clock in the fr.re­

çu
posantes. L'église iiaroisslale était 
littéralement remplie. Dans le cortège 
on remarquait, outre lu majeure par­
tie des fidèles de St-Ambroise un 
grand nombre d'étrangers, amis du 
défunt, venus des paroisses voisines 
et du Juliette.

Le deuil était conduit par M. Rémi 
Neveu frère du défunt, son épouse 
ses Ills, ses gendres, ses beaux-frè­
res et cousins. Dans le long cortège 
qui suivait la dépouille mortelle on 
remarquait l'Hon. Juge F. U. Dugas 
MM. .1. M. Tuilier, chef de l'Opposi­
tion Provinciale, J. A. Üubeau, ex- 
M. P. J. A. Cabana, N. P.. Antonio 
Beaudoin, N. P., Ozias Guilbnuït, ré- 
gistratour, -.1. Llppé. gérant de la 
Banque Royale, tous de Juliette ; 
MM. Dr Leprohon, \>. Bérard, .les. 
Bourdon, F.-X. Dcscroiselle et Phillas 
Neveu de Montréal ; Jean-Marie Fo­
rest, maire de St-Paul et un grand 
nombre de citoyens des paroisses de 
Stc-Klisabeth, de Mascouche, de St- 
Paul. St-Liguori, de Ste-Mélanie, de 
Rawdon et de St-Alphonse. Le Rvd 
M .Landry, curé de Rawdon assistait 
aux funérailles.

Les porteurs du corps et des coins 
du poêle étaient tous membres île 
l'Union de St-Joseph, de St-Ambroise. 
Les premiers étalent MM. Alex. Si­
mard. Azaric Simard, Clovis Blouin. 
E .Blouin, E. Forest et Dieudonné 
Cotirchesne
MM. Antoine Robttatllo.
Désiré Grégoire. Nicholas Geoffroy, 
Doslthê Lifrctilère et Cléophas Pelle­
tier.

au temple 
français Saint Jean. A 11.30 tirs, le 
Consul-Général M. c. E. Benin 
la colonie française et les amis de la 
Franco dans les milles Uu

reçut

l’Union
Nationale, 71 Avenue Vigor et il 
lus ii. m., leConsul-Général lit | ou­
verture des fêtes au Pure Dominion 
et lit les honneurs de la circonstan­
ce, le tout suivi d'un magnifique con­
cert.

4
noon.
VENDITIONI EXPONAS DE TERRIS 

Superior Court. — Montreal 
•follette, to wit : No 1723. Aly

PI10NSE GRATTON, Plaintiff ; a- 
gainst DELPHI* CAI UREA U LT. De­
fendant.

A farm situate in the parish or 
Lacliennle, containing two arpents 
and a quarter In width to a depth of 
forty arpents, thence three arpents 
in width for a depth of eight arpents, 
and from thence one arpeut and a 
quarter in width by twenty arpents 
in depth, more or less, adjoining on 
one end to the Ottawa river, on the 
other end to Motso Payette or repre­
sentatives and others, on one side to 
lot official number forty two, of tlio 
said parisli of Lachenaie, an on tile 
other side to Da mo Etienne Mathieu 
or representatives and others, tlio 
said farm being known and designa­
ted under number forty (40), of tlio 
official plan and book of reference 
of tlie said parish of Lachenaie — 
with the houses and buildings oree­
led thereon and servitudes attached 
thereto.

To be sold at tlio church uoor of 
the parish of Lachenaie, on the 
TWENTY NINTH day of JULY next, 
at TEN o'clock in tlio forenoon.

A. M. RIVARD,
Sheriff.

A 9 lirs lundi soir, mi punch d hon­
neur fut offert aux sous officiers 
marins du Descartes par la colonie 
française sons le patronage de la So­
ciété des Vétérans des armées de ter­
re et do nier.

Mardi, le 15 juillet, il y eut des 
jeux organisés par la Société Mutuel­
le Française et grand bal le 
la ternisse du restaurant du l’arc Do­
minion, rafraîchissements, etc., 
le patronage de la France-RépublIcat-

et
ne pouvons passer 

silence les commentaires que 
Saint-Uiurent ,

sons
notre confrère "Le 
de Fraserville fait, au sujet du ser­
mon du ministre orangistc ; Il invi­
te nos prêtres, notre olergé, en gé­
néral, il bien peser ses paroles, et 
leur demande de rapprocher cet in­
cident qui n'est, lias nouveau, de la 
clôture passée il la dernière session 
fédérale, au haillon appliqué à Sir 

constater le chemin

soil sur

sous
Bulgarie, pour sa neutralité, dans la 
guerre turro balkanique.

Los dépêches de lundi et. mardi 
derniers, nous apprennent enfin que 
les Serbes ont envahi la Bulgarie, 
que l’armée roumaine marche sur 
Sophia et n'a pas encore rencontré 
de résistance, et que le gouverne­
ment de Constantinople a donné or­
dre il ses troupes de Chat al ya de 
franchir la frontière bulgare, avec 
1 intention de reprendre AudiInoplc 
aux Bulgares.

Cernée de tons côtés, la Bulgarie, 
victime du conflit qu'elle a provo­
quée a fait un suppréme appel il la 
Russie et dénonce l'Invasion Injustl- 
llnble de son territoire par les ar­
mées roumaines et demande un ar­
mistice il ses ennemis victorieux, 
mais le roi Cons'untin refuse avec la 
Serbie, toute suspension des hostili­
tés, afin de venger les atrocités com­
mises par les Bulgares chez les po­
pulations grecques et serbes, dans 
leur fuite, après leurs défaites. On a 
confirmé, en effet les rap|>orts que 
des prêtres, des vieillards, des fem­
mes et îles enfants ont souffert le 
martyre, après avoir été soumis il 
des traitements les plus barbares.

Les puissances ne peuvent prévoir 
encore la tin de la guerre. Sir Edward 
Grey vient de déclarer it la Chambre 
des Communes qu'il serait fort dan­
gereux pour le concert européen de 
se servir de la force pour Imposer m 
paix et que la guerre cessera a l'é­
puisement des nations en conflit. On 
prévoit cependant que le dénouement 
no peut-êtro tardif, et la Bulgarie 
déjà épuisée va subir le vae vlctis 
qu'elle voulait Imposer à ses alliés 
d'hier, dans le partage des dépoufl- 
les, elle consentira bientôt à toutes 
les concessions qu'exigeront d’elle, la 
Roumanie, la Grèce et la Serbie, dans 
le partage du territoire de la Tur­
quie d'Europe.

Aux dernières nouvelles, les émeu­
tes ont éclate à Sophia, et le peuple 
qui vient d'apprendre seulement l'é­
crasement des armées bulgares, quo 
le gouvernement lui dissimulait en 
interdisant les dépêches aux jour­
naux, se révolte et demande I abdi­
cation du roi Ferdinand qu’il accuse 
d’avoir hâté sa décadence.

ne.
La fête française s'est continuée 

hier il 1 hr p. m., par des jeux divers, 
par des concours avec prix, organisés 
pour les marins du Descartes, une 
tombola et tirage d'un auto, etc. A S 
tirs, hier soir, un banquet des méde­
cins canadiens il l'état-major du Des­
cartes, actuellement dans le port de 
Montréal, n été donné au club St-De­
nis, 1:17 Sherbrooke Est, sons la pré­
sidence du Doyen de la Faculté de 
Médecine de 'Université Laval, du­
rant lequel, plusieurs santés lurent 
proposées au Roi et il la France, I-i 
journée se termina par une fete nau­
tique organisée par les clubs de 
Montréal et l'équipage du Descartes.

Tel fut le programme exécuté avec 
succès, de cette fête française qui 
chaque année mot en contact Intime 
les fêtes do la vieille et de la Nou­
velle • France.

Wilfrid, et de 
parcouru, depuis le 21 septembre
1911.

Allons donc, est-ce que le fanatis- 
oranglste ne date que depuis I a- 

vènement des conservateurs au pou 
voir ? Le confrère a des faiblesses 
île mémoire que son esprit de parti 
Unira par éteindre. Il n'a pas même 
la franchise du ministre orangistc 
qui reproche aux deux partis polltl- 

fols au pouvoir, d’être do-

; les secouas étalent 
Dr Llppé.

me
Dans les chancelleries européen- 

concédait déjà la victoire àlies, on
l'ambitieuse Bulgarie, niais, d'après 
l'enseignement de l'histoire des peu­
ples, il est rare que l'ambition 
trouve son chaos, ot que le vainqueur

1.0 service funèbre fut chanté par 
M. l'abbé Desrosiers, curé de St-Ain- 
broise. assisté de l'abbé Eugène Mon­
der. vicaire, et M. Damien Robert 
Kccl., comme diacre et sous diacre.

Durant le service, des messes fu­
rent célébrées aux autels latéraux par 
MM. les abbés L. Beaudry, du Sémi­
naire de Jolictte et Louis Migneault 
de Ste-Béatrlx.

Le choeur de chant, sons 1 habile 
direction du notaire Goyet, a rendu 

grand succès la messe des 
harmonisée, grâce aussi au 

du Dr lvcprohon, de l'avo­

ue

d'hier devient le vaincu du lende­
main. Lu Bulgarie comptait sans Fin­

îmes une
minés par l'Eglise catholique, 
confrère, lui, attribue cette dénon­
ciation de la vieille loge, à l'avène­
ment des bleus en 1911.

Mais que le confrère sorte un peu 
de cette stupeur et 11 aura plus de

«lénoncla-

Le
de puissance nouvelle, 

la coalition de ses alliés d'hier, 
opprimés d'aujourd'hui. 1 si Grè- 

se réveilla, le roi Constantin rallia 
forces, et pour venger les massa- 

des Grecs en M: cédoino, Il se 
secours des Serbes. lut su-

tervention
sans
ses

ses
avec un 
morts 
concours
eut J. A. Uubeau, cx-XI. B-, de .1. 
Ovila Généreux et du notaire Beau­
doin qui tenait l'orgue.

Après la cérémonie funèbre, les 
restes mortels du défui t furent ac­
compagnés au cimetière ou 1 inhuma­
tion eut lieu dans le terrain de la fa­
mille. ,

L'Etoile du Nord offre ses sincères 
condoléances iX la famille en deuil.

force, de résistance aux 
lions de l'ornngisme qu'il semble, 
pourtant, vouloir combatttrc. Il i>our- 

d'autros confrères, dans un

vres SAINT-JACQUES DE L'ACHIGANporta au
périorité des Grecs dans l'art et la 
discipline militaires, arrêta le 
bulgare et la Bulgarie qui avait violé 

traités d'alliance avec les autres

Un nouveau MaireIlotru, avec
calme normal, faire des rapproche- 
menu plus logiques entre le funutis- 

d'autrefols et celui d'aujourd'hui.
Le journal do Eraserville se 

vient-il que sous le régime libéral, le 
premier ministre d'alors. Sir Wilfrid 
laurier, dans son hill d'érection des 
provinces de la Saskatchewan et de 
l'Alberto, avait Inséré une clause 
décrétant un système d'écoles sépa­
rées. Qui se sont opposés tX cet acte 
de justice à l'égard de la mlnorPé et 
ont réussi tX faire biffer du hill, la 
clause en question ? N'étnlent-ce pas 
les mêmes sectaires que ceux qui par­

la bouche du

Mort de Mme Chs Dorion Le Conseil Municipal du village de 
St-Jarques de l’Achlgan, à sa séan­
ce du 12 courant, a élu iX l'unanimi­
té, M. Joseph Marion, maire du villa­
ge, M. .1. Odilon Goulet ayant démis­
sionné pour raison do santé.

M. Joseph Marion est Ills do fou 
Damas»- Marion, ancien cultivateur et 
est commerçant de tabac du village 
île St-Jaeques, depuis plusieurs an­
nées. Nous le félicitons de son éloc 
lion à la mairie, confiants comme 
nous sommes que son esprit actif et 
son amour du progrès contribueront 
beaucoup au développement et iX 
l'embellissement du nouveau village.

I.e 7 juillet, les contribuables do 
l arron lissent».nt scolaire No l du vil­
lage de St-Jaeques de l'Achlgan, ré­
unis en assemblée régulière ont élu 
M. Joseph Marion, commissaire «lé- 
coles. A l'assemblée des commissaires 
qui suivit l’élection, les commissai­
res d'écolos choisirent M. Marion 
comma leur président.

ses
Feu Prosper Massicotte Etats Balkaniques, s'est trouvée, a- 

armée do KoO.OOO mille hom- 
iX faire face iX une formidable 

homines «le

me
soli­ ve» une

Nous avons le regret d'annoncer la 
mort de Mme Elizabeth Mondor, veu­
ve «le feu le Juge Charles Dorion, 
autrefois «le Sorel. Elle était la mère 
«le M. Albert Dorion, employé civil 
;X Québec. Frédéric, gérant de In 
Banque Nationale autrefois «le Lé­
vis el aujourd'hui gérant d ■ la mémo 
banque A .follette, Charles, compta­
ble il Québec, Caroline. Mde R. A. 
Taschereau, Mile A. .1. Mutuel, Ma­
rie, en religion Soeur Marie «lu Di­
vin Coeur. Congrégation N. D. 
Hermine. Mite Dorion avait a Qué­
bec plusieurs relations de famille et 
sociales, et sa mort y a été apprise a- 
vcc un vif regret.

I.«'s funérailles ont eu lieu mardi 
«lender, tX Sorel.

Nous prions lu famille « accepter 
l'expression do nos plus rives sym­
pathies.

mes
aggrégation de Sad.OOl)
Grecs, «le Serbes et «le Monténégrins 
entrés aussi, dans cette nouvelle al- 
Rance. Les Serbes ont subi de lour­
des pertes dans leurs premières ren­

ies Bulgares, mais ces

Lundi, le 14 juillet est décédé iX lu 
M. Prosperrésidence de son Ills,

Massicotte, de VKpiphnnio, M. Fros­
tier Massicotte, père, ancien cultiva­
teur «le Ste-Mélnillo.

Le défunt qui était âgé de 7S ans, 
laisse pour déplorer sa perte i> en­
fants dont I fils et une fille.

Le service a été chanté en i église 
paroissiale de l'Epiphanie, mercredi, 
10 juillet, par le Rvd M. Clalroux, cu-

ST GABRIEL DE BRANDON

MM. Vlrlc Roch et Ed. Beausoleil 
été élus Commissaires d'Ecoles 
la Municipalité Scolaire «lu vil-

contres avec 
derniers ont été mis en déroute par 
les (lives sur toute la ligne.

ont
pour
loge. Des dépêches «le samedi «lot nier 

apprennent que les Grecs ont 
l'armée di­

et
nous
annéantl définitivement 
vniiofl. principale force de la Bulga­
rie, sur la rlv«- gaucho «lu (louve Stru­

ct dispersèrent le reste «les for- 
Bulgares iX Isttp et tX Fctrlnch. 
vaincus abandonnèrent aux vain* 

munitions, leurs

lent aujourd'hui, par 
Rvd I. L. Batty 1 Et c'était ic parti tout bon gouvernement doit 

l'Eglise catho-'
rité que

ré.lui garantir, pnreequo
la tient «lu «Irolt le plus sucré.libéral qui gouvernait

Non quelque soit le parti au pou­
voir, les loges oranglstes «l'Ontario 

continueront leur 
«le préjugés, de haine et de

Après le service, les restes mor­
tels du défunt ont Oté transportés A 
Ste-Mélnnln, oit a eu lieu Vlnhunm-

llque
«lu droit divin, de Dieu lul-mémo et 

de l'hérésie et «le l'erreur.
Au confrère «le Frnservllle, nous 

«lirons aussi, en terminant : qu'il fns- 
Vesprlt «le paTi, lors­

qu'il s’agit «le combattre l'ennemi 
commun dont l'action reste la mê­
me et ne varie pas comme les gouvor- 

efîorts seront plus

ma
ces

non Lisont continué et lion. ca-queu rs leurs 
nous, leurs morts et blessés.

Le défunt était un bravo cultiva­
teur. bon chrétien, excellent père de 
famille et très estimé.

Le service a été chanté imr le Ré­
vérend M. Aubin.

Les porteurs étaient MM. Adélard 
Mn.thlas, Vrospcr et Hormlsdas Mas­
sicotte. ses fils. Joseph Perrault et 
Narcisse Massicotte.

arrivée un libéra a été chan­
té par le Rvd M. Beaudry, curé.

Nos condoléances A la famille en 
pleur*.

oeuvre
discorde, au détriment du bon ordre 
social, de l’harmonie qui, seule, peut 

la paix du Canada et .e
se trêve avec Le «lésastr.- de la Bulgarie ne de- 

: harcelée par SIROP OU Or FRtD. OEMERS POUR 
LES ENFANTS

voit pas s'arrêter IA 
les Grecs, les Serbes et les Monténé- 

ti-rrltolro envahi

assurer
maintien de la Confédération.

Au ministre orangistc,
l'Eglise catholique ne songe 

pas A dominer les partis politiques, 
noble réle a toujours été d’ensei- 
le respect à l'autorité légitime, 

A dénoncer toute politique néfaste et 
efforts pour revendi- 

le drolL les

nous «11- grins, elle volt son
les armées do la Roumanie aux- 

lo roi Charles 1er vient de 
ordre do franchir la fronflé- 

Otto nouvelle armée, for- 
400.000 hommes bien aguerris, 

déjà le territoire que le gou-

nements, et ses 
efficaces dans l'ai.le qu'il parait vou­
loir donner A l’Eglise et A son cler­
gé toujours vigilant, pour paralyser 
la lutte sourde et haineuse des so­
ciétés secrètes, ennemies Implacables 

gouvernements, de l'autorité hu­
maine et divine.

parsons :
est un trésor pour tous les besoins 
des bébés et enfants, st bien supérieur 
A tous les autres sirops. Demandes 
le toujours. En vente psrtouL Dépôt 
S09a rue 8vn*ls, Montréal

Défense d’avancerquelles
donnerson JE sousshgnè fais défi use d’avan­

cer A mon nom A qui quo ce soit es- 
ceptê A mon épouse.

re bulgare 
te de

gner A son

SEVERE COSTKLLEAll. 
Juliette, 17 Juillet 1913.

A coaliser ses 
quer, comme elle en a 
privilèges qui lui août dûs, et l'auto-

occupe
veruement roumain réclamait de la 17Jull 1 an.des 4 fs



L’ETOILE DU NORD, JEUDI, 17 JUILLET 1913.

LA PEAU ET LA SANTE
M. C. J. Cyr, Blddeford, Maine, était U 

malade, couvert d’eczéma, Lee

LA CHARITÉ EAU MINERALE.n arrière, rougirent de 
?e ou de leur lassitude 
■ ni la belle humeur do 
. -tuons île route. Contre

retourne) 
leur fuit 
en remur 
leurs roil 
fortune c . lit donc bon coeur, et 
ver» les V lire du noir lu joyeuse ca­
ravane entrait triomphalement dans 
la demeure curiale de Monsieur l'ab- 
1,4 Ü. Ilordeleau.

Un convertira an
Séminaire de Joliette Oui. à côté lie vous, Il V en a qui 

souffrent, il y en a qui pleurent ; li 
y en a qui peuvent mourir de faim. 

Songez y. heureux de ce monde.
— C'est leur faute, direz-vous.
Eu êtes-vous s (1rs? Et s'il en est un 

ou deux qui sont pauvres par leur 
faute, combien «"autres dont ce n'est 
pas le cas I Pour un ou deux qui sont I 
moins «lignes de votre charité, allez- 
vous manquer Jésus-Christ 7 

Car c'est Jésus-Christ, songez-y 
bien, Jésus-Christ, en personne, qui 
souffrent. Il y en a qui pleurent 

C'est Lui même qui l'a «lit.
Oh ! ne craignez |kis de dégarnir 

vos foyers «l'un peu de bois, vos gar­
des robes «l'un i>eu «l'étoffe, ou vos 
bourses «l’une obole.

Vous qui êtes heureux, songez aux I 
autres !

» .

ST-LOUISI^e 8 Juillet au soir, se réunissaient 
au Séminaire <le Juliette les élèves 
Finissants de 1832-93.

Jamais peut-être on n'a vu régner, 
entre contré res de dusse, autant de 
cordialité, autant de gaîté tranche et 
expansive.

Liés les premiers échanges de sa­
lut, dés les premières poignées de 
mal a, les Anciens se sentirent chez 
eux ; car c'était la même bonté ac­
cueillante d'autrefois qu'ils retrou­
vaient dans la personne des nou­
veaux Supérieurs.

L'invitation de jiasaer au réfectoire 
où les attendait un succulent repas 
annonça en quelque sorte I ouverture 
officielle de la réunion.

Comme toujours le dévoué procu­
reur, le bon l*ère Léger, se prodigua 
pour ses hôtes, pendant que ceux-ci. 
»-n veine d'humour, assaisonnaient 
les mets de gais projos, de fines re­
parties.

Sortis de table, les conversations 
un instant suspendues reprirent de 
plus le-Ile, et tous de s’en donner a 
coeur Joie . ...

Deux heures durant, ce fut un feu 
nourri do plaisante» anecdotes, de 
bons mots, d hilarité sans mesure ni 
frein.

A la tournure un peu bruyante que 
prenait la fête, ou courait risque «te 
troubler le sommeil «lu» trois cents 

depuis quelques 
jours H mis le toit «lu Séminaire ; ce 
que voyant. Monsieur le protonotalre 
.1 11. invest pro|M«sa a ses confrères 
«le vouloir bleu l'accompagner a sa 
résideiu-o, rue de Lanauillère.

Pour qui connaît I hospitalité pro­
verbiale «lu protonotair<; de Joliette 
et la nature »1 gracieuse «le l’aimable 
fée qui préside il son foyer, celui lù 
peut se faire une idée exacte de la 
magnifique réception qui eut lieu.

l.ù comme au Séminaire ou remua 
les ceniln-s «l«-s vieux souvenirs, et 
l'antique fun reprit avec tout son 
« ortège «l<- gai té folle et «le «loues 
émotions.

On s'amusa ainsi Jusqu'il une Heu­
re avancée «lu matin, puis l'on son­
gea a prendre quelque repos.

1st 3 juillet, les mêmes ligures, aux 
quelles trois autre» dan» I intervalle 
vinrent s'ajouter, se retrouvaient le 
infill au Séminaire pour prendre part 
il un banquet.

Il serait superflu «l'énumérer les 
douces »t bonnes choses qui nattè­
rent et les yeux et les palais. Qu'Il 
suffise «le «lire que le menu composé 
avis- nu discernement exquis Jeta 
dans l'admiration tous les joyeux 
convives.

Pareille attention «le la iwirt des 
autorités méritait certes «l'étre payée 
«h* retour : c'est ce que comprirent 
les membres du Convention.

A la suite d'un Joli discours où il 
s«* fit I Interprète «le tous ses confrè­
res «bins les sentiments professés a 
l'endroit «le leur Alma Mater, Mon- 
sieur le protonotalre J. K. llivest lais­
sa glisser discrètement «tans les 
mains «lu H. I*. Léger plusieurs piè­
ces d'or...................

Un |n*u étonné tout «I"about, le l’è- 
i o procun-ur eut nfxiutuolns assez 
«l'empire sur lui même |s.mr les ac­
cepter sans trop «le mauvaise volon-

MARQUE

TREFLE ROUGE PILULES MOROOu attendait évidemment des voya­
geurs «le marque ; «ar sur les murs 
«le la façade flottaient ou vent de 
gentils petits drapeaux, «iisposés en 
«leml-cercle. avec sur chacun les let­
tres composant le mot bienvenue !

A I Intérieur, guirlandes et festons 
couraient en tous sens.

bientôt comme par enchantement 
on vit se dresser une table chargée 
d«-s mets les plus délicats, des vins 
les plus délicieux.

Mis en appétit par une longue mar­
che. on i»-ut facilement se figurer 
quel terrible assaut se livra sous ie» 
yeux «le notre curé !

Heureux de se trouver de nouveau 
réunis dans un même sentiment de 
fraternité, les convives ne laissèrent 
l«as se refroidir les «lisiiosUlofis dans 
lesquelles ils 
les joyeux lazzis, les gais propos, h-s 
mots «l'esprit commencèrent fl fu­
ser de toutes iiarts.

Deux boute-en-train surtout, avec 
un succès ù nul autri- pareil, réussi­
rent ù monter une scie dont un cer­
tain abbé aura longtemps souvenan­
ce.

é i
Eftenesceete, Naturelle

J
/.'mu par excellence 

pant restomac.rue
La pc*m n’est j«as simplement, comme on pent « 

l’Lmagcr, une reliure bum Je épousant intimement 
toutes les formes du corps. Elle possède un rôle 
beaucoup plus complexe dans l’organisme et 
état décèle beaucoup plus exactement qu’on no le 
«roit l’état de santé du sujet

La peau comporte deux couches inséparables : 
l’épiderme qui est l'enveloppe protectrice proprement 
dite, qui so renouvelle constamment et dont les rési­
dus de désintégration entraînent avec eux toutes les 
Impuretés qui no cessent de se déposer à la surface 
du corps ; le derme qui, lui, jwssèdo des fonctions 
nourricières opérées au moyen des canaux capillaires 
des vaisseaux sanguins et des faisceaux nerveux qui y 
affluent

Bouteilles 1 litre 
%-::', et demi-bouteilles.
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Asaya-Ncurall U
L * NOUVEAU REMEDE POUR

L’Epuisement Nerveux
Le chagrin et les soucis épuisent le 
système nerveux avec une découra­
geante rapidité. Les symptômes sont 
l’insouciance, le manque d'appétit, 
l'insomnie. Le remède consiste en 
l'alimentation, le repos et la restaura­
tion des nerfs. "Asava-Nkurall” 
rend possible cette guérison. Il nourrit 
les nerfs, provoque le sommeil, excite 
l'appétit, aide la digestion et rétablit 
la vitalité nerveuse. $1.50 la bouteille. 
Obtcuez-le de notre agent local :

A. Louis Boucher. Pharmacien.
3S rue Notre-Dame, toilette. Que.

rx vl

;

Aussiétalent. Er face du pont de QUEBEC. ... ..S&jSil

PontvilleM

C’est par U que la peau risque île s’einitoiscmncr et 
de s’infecter. Le sang ne lui apporte pas seulement en 
effet des éléments utiles ou bienfaisants,il lui apporte 
également tout ce qu’il peut charrier iVimpur, de 
eorrosif et de vénéneux, tous les déchets de fermen­
tation, tous les résidus et c’est il cela que sont dus 
les eczémas et les boutons qui défigurent bien des tâtions de cœur, des lourdeur# dan# le# 
visages et désolent bien des cœurs.

Leur origine est dans le sang et l’impureté du sang dissetnents. Je souffrais aussi d’une étlp* 
elle-même est directement attribuable à l’état des lion constante SUt le corps et les jambe#,

d’eczémas qui me causaient d’insupporta­
bles démangeaisons.

Ville d'avenir dont le» lot» 
à bâtir assureront de grand» 
bénéfice» eux acheteur» 
ectuel».

Agent» demand»» partout.
La Cle Sle-Foy Limitée,

83 HUE DU PONT. 
QLT.BEC, P. Q.

M. C. J, CVR, 110 Mfsi
Blddeford, Mm»

'
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l.es vHtoniai's une fois restaurés.
Iii-u.lam que s'allumaient pipes et ci­
gares, éclatèrent soudain chansons et 
couplets du Iron vieux temps, hit tel 
qu’ft l'époque du Jeune fige, alors que 
les rivalités étaient sans haine et les 
victoires sans orgueil, on applaudis­
sait avec un enthousiasme égal et les 
voix Justes et les voix fausses.

'* l.'euuui naquit un jour de l'uui- 
formité". On eut bien garde de don­
ner raison au iroéte. Aux chansons 
succédèrent divers amusements, en­
tre autres, une élection dont b s can­
didats attendent encore le résultat et 
un procès devant jury, digne de figu­
ier dans les annales judiciaires. Dans 
cette dernière cause notamment. Ju­
ge et accusés, accusateur et témoins 

‘s'acquittèrent de leurs rô'es «le façon 
BU|>erbe, voire même A mettre en dé­
pit de graves magistrats et à éditer 
nomlinj- d'avocats retors.

Que les jurés aient ri jusqu’aux 
larmes. Il n’y a rn-n en cela qui sur­
prenne, quand ou sait que maître 
Alban tiermnla et son ami de coeur, 
le protonotalre J. IC. ltlvest, comp­
taient parmi les acteurs.

Aujourd'hui que ces scènes déso­
pilantes appartiennent au passé, ten­
té on est de redire ces vers murmu­
rés par les lèvres au moment du dé­
part :

religieux réunis

membres et à la tête, accompagnées d’étoer-i

reins qui n’accomplissent pas leurs fonctions comme 
U conviendrait.Il est reconnu et Enfin ma situation était devenue al criti­

que, que je me disposais à aller voir an
Le mal du reins ou de rognons et lus éruptions de 

boutons ont donc une origine commune et doivent 
recevoir un même "traitement de purification jxiurimédecin lorsque mes yeux tombèrent BUT 
lequel il n’y a jms du remède meilleur, pic les Vilnius un journal contenant l’annonce de la Com- 
Moro, toniques et stimulantes, dont l’effet est mer- pagnie Médicale Moro et des Pilule* Moro, 
veilleux dans les maladies de ce genre. Des milliers Te 1ns un témoignage qui était publié et OÙ 
de certificats reçus le démontrent aisément et le an ouvrier guéri du mal de rognons et de 
suivant en est un échantillon frappant : l’eczéma, racontait SCS souffrance* et **

guérison. C’était justement mon cas et 
cela me décida. Depuis longtemps déjà le 
monde me recommandait le* Pilules Moro, 
mais j’étais insouciant et je n’en ******* 
rien. Cette fois, j’étais résolu et j’en ache­
tai une demi-douzaine de boites.

- sParK & Prouvé que le magasin 
stBeans

I

•i

le plus fashionable, etTr-A (Fèves au

iv Lard Clark)
Compagnie Médicale Mono,

272 rue Saint-Denis, Montréal.
Messieurs,le plus achalandé deI

On parle quelquefois de trouver le bonheur 
à sa porte, mais il est bien rare qu’on y 
trouve la santé. C’est cependant ce qui Les Pilules Moro me soulagèrent promp- 
m’est arrivé et si vous me le permettez, je tement, après que j’en eus pris une couple 
vais vous raconter cela. Vous pourrez le de boites, mes vivre» digéraient déjà mieux, 
publier ensuite et cela servira peut-être à En quelques semaines je sentis renaître me* 
d’autres personnes qni souffrent commej’ai forces et disparaître cet état de *»*u*ff* 
souffert et qui se guériraient certainement qui faisait mon désespoir, 
si elles prenaient, comme je l’ai fait, 
quelques boites de Pilules Moro.

Première qualité .le fèves qu’une 
par faite cuisson conserve entiè­
res, farineuses et très nourris­
santes.

Ausiionnées de S.iK«. délicieuse».
Elles «ont sans égales. i Mette est
W Clark.M'fr. Montreal

CHEZ
Soyons Pratiques. Je fus soulagé puis bientôt guéri de ma 

maladie de peau. J’en ai prie huit boite* 
J’étais profondément malade et dans un sans interruption et j’ai constaté un chan- 

triste état. J’éprouvais dans tous les mem- gement merveilleux, un rétablissement 
bres d *9 malaises qui me causaient de véri- complet de ma santé, 
tables souffrances. Je me sentais d’une 
faiblesse extrême et d'une débilité lamen­
table pour un homme de mon âge. Il m’ar­
rivait quelquefois d’être sur le point de 
perdre connaissance si je faisais le moindre 
travail suivi,et je ne pouvais pas me baisser 
même pour ramasser un outil. Après mes tout dévoué, C. J. CYR, rxo Washington, 
repas, j’avais des étouffements et des palpi-jBiddeford, Me.

I'

J. CLAUDE BARRETTEConfiez, de préférence, vos travaux 
d'imprimerie aux ateliers de L'ETOI­
LE DU NORD. D'une pierre vous I 
frapperez deux coups : voue paierez j 
moins cher qu'ailleurs et vous encou 
ragerez une bonne oeuvre.

.
'•Temps Jaloux ! su peut II que ccb 

moments d'ivresse"

"Où le plaisir ù Ilots nous verse 
bonheur"

"S'envolent loin de nous de la mô­
me vitesse"

•Que les jours de malheur 7

30 mai 1 an.
le Je prends encore de temps en tempe dee 

Pilules Moro, quand je ne me sens pas bien 
en train, et elles me remettent spontané­
ment sur pied, 
de merveilleux et que je puis recommander 
avec la confiance la pins absolue." Votre

Poor mol, c’est un remè-PATENTES A l.'l'.toile du Nord, nous nous 
chargeons de tous les travaux 
d'imprimerie, depuis les plus faci­
le." jusqu'aux plus difficiles. Les 
commandes qu'on nous donne par 
la malle sont remplies aussi bien 
iuc vili " qu'on vient nos porter.

Mais II fut impossible chez l'abbé 
Donat I lord, lean de suspendre le 
temps dans son vol rapide, de suivre 
la <•<mrsa de ces heures inoubliables.
Dés les premiers feux du jour — on 
était au 10 juillet — Il fallut revenir 
au s.-ns de la réalité.

A celui qui avait fait si royalement 
les choses et prouvé que chez lui le . 
coeur étal! aussi largo que la po'trl-
II», une ril.le et chaude poignée de **♦ y £ oTâtlflC yqllflUCC

main dans laquelle semblèrent passer ^ _____ ^
toute leur affection et leur gratitude, >» 3 Rôti IDâPCHC
fut donnée par les confrères ; puis '
chacun, quoique it regret, dut s'eu 
retourner vers les siens reprendre J 
sa tfiche quotidienne.

Chez un esprit noble et élevé ces 
heures délicieuses ne s'oublient 
I mint ; car on l'a dit, et c'est une 
vérité : "le charme du collège, coin- 
me le charme .lu berceau, croit dans ^ 
le coeur eu raison directe du nom- ( 
lire «les années qui nous eu élol- *** 

gnent".
Do même les affections entre con­

frères .le class.) devieunent-eiies plus À Informe le |Hil)lic acheteur t|u'il abandonnera A
soiid.-s ù mesure que i Ame vieillit, A |v commerce le ut mai 1014, pour ne s’occuper que V
parce que étant Instruite par lu sclen- JL . , , A
ce des choses elle comprend mieux Y de journalisme et (1 ouvrages d imprimerie, ayant loue ^
..•s attraits puissants, ces sympa- son magasin p<>tir celle date, à M. A.-L. Boucher, î
thivs mystérieuses dé|K)8ées dans le V , :
eoour de l'écolier, alors que sa vie ' * ‘ V

était en germe et qu elle s'épanouis ♦ « 11 lui faut donc écouler toutes ces marchandises, V
sait comme la Heur sous le regard A , . . . • t mi-.. «S*
ilv nlou , ^ afin tic livrer le magasin a son locataire. Le meilleur £

Voici les noms des anciens élèves * 

qui prirent part au Conveutum :
M. l'abbé Uurthélemi Brunei, prê­

tre. Art le. It. I. ;

1 spinIOaV|'h Danl>1* nol‘llr'' 81111 ^ A partir d’aujourd’hui, toutes les marchandises *j£ 
m. litbbé ThéophUo Lafontaine. sont réduites, nous conseillons au public acheteur d’aï- 

curé, Bordeaux ; A 1er profiter de cette grande réduction, pour vos achats A
M. Joseph invest, prolouotalre. Jo- t . . .. , -, î1 (| i . de tapisseries, livres de prières, vaisselle de toutes
m Joseph Marion, marchand, Saint y sortes, cristaux assortis, lampes de tous les prix, arti- »? 

Jatxpies ; y elcs de bureau, imageries, cadres, moulures, porte- Y
M. l'abbé Donat Bordeloau, curé. & 1 . A

U11 pas : a luonna,c* albums, peignes de tous genres, parfumeries
XI Alban Germain, avocat. Mont- t et mille autres objets.

Si vous désirez acheter à bon marché, allez tout 
HJ droit au magasin de

| M. Albert Gervais
%

PIGEON et PIGEON
7l* Rut S^JA6aUES.M0NTRtAlTcl'.NW CONSULTATIONS GRATUITES—Les Médecins do la Conqtagnie Médicale Moro ne demandent 

rien pour leurs consultations et donnent il l’homme malade qui s'adresse il eux une opinion honnête eni 
son état ut lui indiquent le moyen do se guérir. Leurs bureaux au No. 272 rue Saint-Denis, Montréal, 
sont ouverts, excepté le dimanche, de 9 heures du matin à 3 heures du soir, les mardi et samedi et jusqu'à 
6 heures les autres jours.

Tous les hommes qui se sentent mal en train, fatigués, sont tracassés par différente meUiem, 
devraient consulter nos médecins. Ils apprendraient non seulement comment se traiter et comment ee 
guérir, mais aussi ce qu’il faut faire pour prévenir l’affaiblissement et toutes les maladies auxquelles ils 
peuvent être exposés.

Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands de remèdes. Nous les envoyons » p»r 
la poste, au Canada et aux Etats-Unis, sur réception du prix, 50c une botte, 12.50 six bottes. Toute# les 
lettres doivent être adressées : COMPAGNIE MEDICALE MORO, 272 rue Saint-Denis, Montréal

lé.
Mais bien vins grande Int la sur­

prise, quand dans sa réponse le l’ère 
supérieur, !.. Il l*. Roberge, après a- 
volr exprimé la satisfaction qu'il 6- 
prouvalt ,le revoir ses anciens élèves 
et la fierté qu'il ressentait de les voir 
ocoii|K*r les postes les plus honora­
bles, annonça la fondation d'un prix 

l'5t cette fois

-•*♦ ♦** *** **♦ *** ***

A
:
%

:*:♦♦ 3»>à ]K*r|>6tult6.... 
chèquo de $ 100.00 (Dollars) — tri-

mi :»:♦
I.«tssfflguybut .le riH’oiinolsiuiiieo offert A la mé »!♦

tl’i're Iteuitilrymoire tin I levé rend 
par Monsieur Alban Oormaln — tom­
ba derechef dans les mains du procu x M, Albert Gervais t:

:rtMir.
#•>

Le Sauveur de l’Enfance
Blessé sans doute de l'Indiscrétion 

commise A son égard. Maître Alban 
qui est en Iraiu «le se tailler une pla- 

ftarml nos plus célèbres crlmlnst- 
llsles se leva, et |K>ur se venger de 
façon éclatante se complut A exalter 
P-s vertus et les mérites du beau et 
saint vieillard dont le coeur no bat­
tait que pour ses enfants, le Révé­
rend 1ère Beaudry ; A uvoquor la 
sympathique ligure de sou confrère, 
leu Oswald Grégoire ; entlfc A chan­
ter, et ce toujours dans un magnltV 

langage Improvisé, tout le bien

Ce titre décerné par 
une mère recon­
naissante au

Libraire, marchand Je vaisselle et 
d’articles de nouveautés, maison 

fondée a Joliette en

V

i

t 1879.
J SIROP DANIS GA UVIN

résumé l’opinion de milliers de mères de famille qui l’ont employé avec succès dans 
les cas de Coliques, Diarrhée, Choléra, Dentition douloureuse. Toux, Rhume, 
Coqueluche, Bronchite, Manque de sommeil et autres affections du premier âge.

Indiinsnukl* **• Alfred T. Lor. 12, Elisabeth St. Lawrence, Mm*., Soit l "Le Strap 
■MHBMHMüMHa d'Ants Gaurin" assure eux enfeats troublés per le usaqas de mmmU, le 
fièvre, la toux, le dierrbèe et lea vomissements, une guériaoe rapide at complète — 41* 
dentition, U eat indispensable.'*

%A.

$

y*que
accompli par nos Institutions eat boll éeln

W
quoi* ♦ moyen tic vendre rapidement ces articles de commer- ^ 

2# ce. c’est de faire une grande réduction sur toutes les a 
ÿ lignes.

r,'. EN VENTE PARTOUT : 23c. LA BOUTEILLE

irSSHrSSÆSt? J'A-OAUVIN, Pharmacien-Chimiste 850, Rue Ste Catherine Est Montréal
l.e thème était de belle inspiration.

et notre avocat fut superbe d'éloquen
Iv»\
%t'vpendani lea heures fuyaient avec 

une rapidité vertigineuse. Vlualettrs y 
seraient certainement allée <10 leur 
"boniment", mais 
court et songer A l'exécution de la 
seconde partie du programme : une 
excursion A l'ilo Dupas.

lOntre temps, le T. H. I*. Robert, VI 
ealre général de I Institut de Saint 
Via! eu r. daigna, ainsi que le It. I’. K. 

Foucher,
quelques Instants avec tous les mem­
bres .tu Vonveutum ; et c'est a -om 
pagnés des lions souhaits de vio .ig<- 
de ces distingués visiteurs que les <• 
lèves) Puissants do 1*92-93 s'élolgm 

de nouveau de leur Alma Ma

tl fallut couper

ne xzuc&n,
tmdaUai.
Ad ***}û&4n*nt
(7 mad cû&êaf.

Eugène Prévost Rodolphe Bèdard

Prévost & Bédard
A

provincial, venir passer

2 Comptables et Auditeurs................................
Liquidateurs de Faillites................................
Règlements promptement effectués. . .

Suite 50G, Edifice Royal Trust.
. 107, rue St-Jacques

rémi ;
^JeecjCaiae

f**S*jà*
R. B. Alfred Nolseux. c. s. v.. Sèml- :

naire, Joliette.
M. Km lie Forest, marchand, Saint- 

1 Jacques ;
M. Nnrvlsse t'haussé, rentier, Jo-

llettc ;

V

Bell Tel. : Main 1056 
MONTREAL

rvnt
ter. DYOLA t «o un

la* trajet de Joliette A Bert hier 
s'effectua on automobile.

Jusqu'Ici tout avait bien marché ; 
maintenant on entrait dans l'impré-

Ixmls Sylvestre. 
Si.iat-Vutlihert ;

Il Louis Plante, c. s. v„ Séminai­
re, Juliette.

M agronome. Place du Marché.t Ceit la pin» Wmple, I» plu» Peape, et U 
Mellleura teinture domestique que l'on puis», 
acheter. Il ne won» eit nullement nécessaire«t
de «avoir quel» sont le» tissu» qui entrent dan» 
la confection de vos marchandises. Ainsi, im­
possible de faire erreur. •

Demandes notre carte échantillon gratuite, 
et notre livret qui vous donne lea résultat* 
obtenus, en teignant sur d'antres conteurs.
Ta. ioa.MS-nich.rawa Co_ UaM. MoasrraL

I CE N’EST PAS DU “PUFF”, C’EST VRAI.vu.
La prochaine réunion aura lieu au 

Séminaire, eu 191*.
A Berthlervllle, point de yacht ;

traverses, point de voiture . . .. 
Quelques-uns, un lnstaut tentée de Jtnnoncez dans l’Etoile du ttordaux
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UNE VILLE FLOTTANTE :

Les Trois Muiètes de Mené «6 DE LIQUIDATION
IN RE

Li Fiedwle de Peuple Limitée
JOLIETTE, P. Q.

Pharmacie J, T, Gaü'det
Joiieite, P. Q.

11 u'j^ a pour un homme quo trois 
man 16roe de mourir :

Kn Iftcho, lee yeux fermés, 
l'autruche qui, ee sentant à bout de 
forcée, enfonce ea tète dans le gable 
et attend ainsi le coup qui doit l'a­
chever ;

En révolté, le blasphème aux lè­
vres et la rage au coeur, connue Ju­
lien l'Apostat, qui lançait au ciel une 
poignée de son sang et s’écriait 
un dernier râle : Tu as vaincu Ua- 
llléen" ;

En brave, c'est-à-dire en homme et 
en chrétien, comme ce soldat français 
»|ui, tombé au pouvoir de l'ennemi et 
condamné à être fusillé, refuse do se 
laisser bander les yeux : "Non, dit- 
il il y a quarante uns que Je regarde 
la mort en face ; laissez moi la voir 
venir : mou hme est préparée ; je 
ne crains rien.”

La Blohm & Voss Co., do Ham- 
bourg vient de lancer Vaterland qui 
entrera l’année prochaine dans lu 
service de la ligne de New-York a 
Hambourg.

Ce vaisseau est à cette heure le 
géant des mers! C’est plus qu'un na­
vire, c’eet une ville flottante.

comme
UE ce soit pour un ensil­
age, une laiterie ou un élé­
vateur pouvant contenir un 

million de minois de grain, le 
béton est le matériel de construc­
tion le plus économique du jour. 
Le béton u’a jamais besoin de 
répainiions, et ce qui est épargné 
parce qu'il ne faut pas de répara­
tions fait que l'économie du bé­
ton est de plus en plus grande 
tous les jours. De plus le prix 
des autres matériaux de construc­
tion augmente tous les jours. 
Celui du béton au contraire baisse.

Q J’ai fût un changement complet 
dans ma pjmrmacie. J’ai ajouté un 
système à nies affaires dans l’inté­
rêt de tout acheteur au comptant 
dont.

Mardi, le 22 juillet 1913, à 11 
heures À. M. au bureau de la 
Compagnie, en la ville de Joliet- 
tc, sera vendue la balance des 
biens de la Compagnie, situés àjo- 
liette, et consistant en usines et 
autres bâtisses, ainsi que les 
chineries et stock manufacturé y 
compris l’outillage ; le tout 
être vendu aux conditions 
tionnées au cahier des charges pré­
pare par le Liquidateur et posé à 
son bureau, lesquelles seront lues 
immédiatement avant la vente.

Ses dimensions sont colossales : 
276 mètres de long, 30 mètres du lar- 
go et 30 mètres do profondeur.

Au milieu de sa coque gigantesque,
Il y a onze ponts superposés. La pas­
serelle est à 40 mètres do la quille, 
ses trois cheminées à 60 mètres et 
les mâts â 76 mètres.

Pour construire cette coque 11 n'a 
pas fallu moins de 34 millions de ki­
logrammes d’acier, 2 millions de kl- 
lod de fonte, 1 million do kilos de 
cuivre et plus de 6 millions et demi 
de kilos de bols :

Le nombre d'ouvriers employée pur 
Jour a été en moyenne de 1800 ; la I 
construction a nécessité plus do 3 
millions de rivets, l'arbre de couche 
pour les hélices et le lingot de l é- 
tumbot pèsent 170 tonnes ; le gou­
vernail a une superficie de 40 mètres.

La coque seule, sans machines, re­
présentait au lancement le poids pres­
que Incroyable de 31 millions de ki­
los !

Quatre turbines reliées

VOICI LE plan:cans

Quand vous achetez au comp­
tant dans ma pharmacie, vous re­
cevez un coupon impriné dans 
mon nouveau Cash Register “Na­
tional” semblable au fac-simle re­
produit ci-haut. Conservez ces cou­
pons et lorsque vous en aurez pour 
i?5 retournez — les et vous rece­
vrez 25 cents en marchandises de 
votre choix, GRATIS.

ma-

pour
men-

Le Ciment “Canada”
que les cultivateurs emploient avec du sable, de la pierre et du grav­
ier pour confectionner du béton, est tout ce qu’ils ont h acheter.
A cause de l’énormité de notre production aussi bien que de nos 
méthodes scientifiques, nous avons pu baisser le prix du ciment 
' Canada" à un tel point qu’il est maintenant à la portée de tous. 
Une demande toujours grandissante nous a permis de produire avec 
plus d’économie et chaque fois que les conditions l'ont permis, nous 
avons fait bénéficier le consommateur de cette économie en réduis­
ant nos prix. L’augmentation de la demande 
va continuer h augmenter—aussi rapidement 
que les cultivateurs apprendront la supériorité 
du béton sur lus autres matériaux.
Quand vous achetez du ciment voyez a ce que 
ce soit la marque “Canada"; cela vous assurera 
le complet succès de votre travail en béton.
Envoyez une carte postale pour notre livre;

Ce que le cultivateur peut faire avec du bé­
ton." Il est gratis.

Li cineot “ C 1x1 ci * " est seats psi I sue 4s cki

Canada Cement Company Limited,

A. A. BOUCHER,
Liquidateur,

Joliette, P. Q.
UN CONSOLATEUR iojuil 2fs.

057 J AN 23
Sur le chemin du Calvaire, parmi 

la foule indifférente ou haineuse, Jé­
sus, portant sa croix, péniblement 
s'avançait. Et rien qu'à lo voir,
1)6 sous les outrages reçus, sous les 
souffrances endurées, sous l'instru­
ment posant du supplice, 
groupe de femmes s'étalent arrêtées 
sur la route et pleuraient. Il les a-

J. T. GAUDETLE PACIFIQUE 
CANADIEN Pharmacien-Chimiste

TJ. 1HI 40

cour-

Depuis le 18 Mai, les trains sur le 
C- P- A’, circulent comme suit : Jolicttc, P. Q.un petit

!amsen série
seront d’une puissance de 01,000 che­
vaux vapeur, donnant une vitesse de 
22VÈ milles à l’heure.

B 1.00 iperçut à travers le sang, la sueur et 
les crachats dont

coeurLAISSENT JOLIETTE 
LA SEMAINE

ses yeux divine- 
ment doux se voilaient — et se tour- Rclournez $3.00 de ces 

coupons au comptant et 
recevez 25c. en mar­
chandises GRATIS, 

j Ce coupon vaut 5% de 
sa valeur à 

tout temps ici.

>u.
Plus de 10,01)0 lumière électriques 

illumineront la ville bottante, dans 
laquelle 11 y aura place pour 5,000 
habitants !

Ce paquebot géant pourra loger «oo 
passagers de 1ère classe, COU de se­
conde et 1,700 de Oemo dusse, plus 
un équipage de 1,200 personnes. Lu 
quantité de fret qui sera contenu 
dans les lianes du vaisseau sera aus­
si énorme et pourra être mise eu 
place et enlevée par des cabestans 
et dus grues automatiques comme 
nul paquebot n'en a possédé jusqu'à 
maintenant. 82 canots du sauvetage 
assurent la sécurité îles passagers, 
car ils sont placés de telle façon que 
70 d'entre eux peuvent être mis à 
Ilot d'un côté. Le système de cloisons 
étanches est aussi nouveau, "formant 
un réseau d'espaces Indépendants, 
d'immenses cuves bottantes qui em­
pêcheraient le navire de couler, dans 
n'importe quelle circonstance, et qui 
soutiennent le poids de la coque et 
du chargement.

Quand. 11 y a cinquante ans, le 
"Great Eastern” fut lancé, le monde 
entier s'émerveilla de cette invention 
qui frappait l'Imagination, des artis­
tes d'un monde à l'autre par la cons­
truction de la merveille de 1 art nuu-

nant vers elles, d'un sourire ét d'un 
mot, il les consola.

Au milieu de notre affliction, 
faut-il donc
Les paroles ne sont rien, 
eux-mêmes sont peu de chose, quand 
il n'y a pas, avec les mots ou les 
oeuvres, la profonde sympathie d'un 
coeur. Un coeur compatissant, voilà 
ce que nous cherchons surtout dans 
nos peines ; ce cousolateur-là rem­
place les autres, mais à son absence 
rien ne saurait suppléer.

7 A. M. Pour Montréal et les sta­
tions intermédiaires, fera 
connection à St-Martin Jet. 
pour Ottawa, St-Jérôme, 
Ste-Agathe, Nominingue et 
les stations intermédiaires.

10.25 A. M. Pour Lanoraie, fera 
connection pour Trois-Ri­
vières, Grandes Piles, Gran­
de Mère, Shawinig.n Palis, 
Québec et les stations inter­
médiaires.

11.25 A. M. Pour St-Gabricl et les
stations intermédiaires.

4.05 P. M. Pour Montréal et les 
stations intermédiaires, fera 
connection à St-Martin Jet., 
pour St-Jérôme, S te-Aga­
the, St-Eustache, Ottawa et 
les stations intermédiaires.

7.25 P. M. Pour St-Gabriel et les
stations intermédiaires.

ARRIVENT A JOLIETTE

7 A. M. De St-Gabriel et St-Félix.
10.10 A. M. De Montréal, St-Jérô­

me, St-Eustache, St-Lin, 
Ste-Agathc et Trois-Riviè­
res, aussi les stations inter­
médiaires.

11.25 A. M. De Montréal, Calu­
met, et les passagers ve­
nant des Etats-Unis.

4.05 P. M. De St-Gabriel et St-Fé-

Montreal
que

ltoiir nous consoler ?
les actes

Je fais cela pour deux raisons •
1. Pour vous faire apprécier le 

grand choix de remèdes que nous 
tenons à votre disposition, et aussi 
pour vous mettre à même de cons­
tater le très grand soin que nous 
apportons à la préparation des pres­
criptions.

2. Pour vous encourager d’ache­
ter au COMPTANT.

REMARQUEZ BIEN que tout 
article est de première classe s’il 
vient de là.

KAUL ZAINE & CIE
Vi-VMARCHANDS

€n Gros et en Détail.
V . V

1,
M>'x '«

IMPORTUNITÉ 65 RUE NOTRE-DAME
Joliette.Anastas Honneton est isirtl de son 

village, Il y a quinze jours, pour aller 
voir, en ville, un de ses cousins ma­
rié et père de famille.

Honneton avait dit au cousin en ar­
rivant, tout en déposant dans le ves­
tibule la valise qu’il -valt avec lui :

—Mon cher cousin, je viens te fai­
re une petite visite eu passant pur

Marchandises Sèches, Bijou­
teries, Vêtements pour 

hommes et femmes.

' !« > -v 4
3 B Pharmacie Canadienne.

J. T. GAUDET
Xh» ..as

jS>Ici. Ohm*
—Enchanté, avait répondu le cou­

sin. Il y a longtemps que je ne t’avais Joliette, P. Q.
Tel. Bell : No 40.

VENTES AU PLUS BAS PRIX DU MARCHE FINE PATISSERIEvu. 23jan 6m
Anustas Honneton, soupa le soir, 

coucha chez le cousin, y déjeuna le 
lendemain, y dîna aussi, y resta deux 
jours, trois jours, quinze Jours. Au 
bout d'une semaine, et le cousin et 
la cousine eu avaient déjà assez de 
la visite du cousin. l*ar quelques i«i- 
rolcs algrcfines, ils essayèrent de lui 
faire sentir qu’il devenait opportun.

Vers la fin de lu deuxième semaine, 
la cousine dit à Honneton :

—Mon cher Anastas, vous devez 
bien manquer, depuis le temps que 
vous êtes parti de chez vous, à vo­
tre femme et A vos enfants !

Anastas Honneton réfléchit quel­
ques secondes et répondit :

—Ma chère cousine, vous avez rai­
son. Je n avals jms songé quo mon é- 
lolgnemont des miens pouvait les In­
quiéter. Donnez mol donc, je voua 
prie, une feuille de papier à lettre, 
une enveloppe et un timbre. Je vois 
écrire à ma famille do venir me re­
joindre ici !...........

laoût 1 au
tique.

• Ce malheureux navire n'eut jamais 
de succès ; mal construit, en bois et 
muni de roues. Il ne naviguait que 
fort mal. Après avoir dépensé des 
millions on dût le reconduire à son 
point de départ et en modifier la for-

\Avec tout le talent, tous les soins, toute l'attention possibles, avec 
le meilleur poêle de cuisine, vous no réussirez à faire de la lionne 
patisserie, fondante, appétissante, qu'en employant une larme de 
«hoix. Meilleure la farine, plus savoureuse la pâtisserie. La

NOS DENTS
«ont IrtS belle*, na­
turelles. garanties. 
Institut Dentaire 
Franco-Améri­
cain, ( /mutfHné). 
v»? rue Saint-belli*, 
Montréal.

TELEPHONE 49.

DR G. M. BLONDIRFarine St. Lawrencelix.
Chirurgien-Dentiste27 fév. îau7.25 P. M. De Montréal, Ste-Aga-

the, St-Eustache, Québec, 
Trois-Rivières, Louiseville-

LE DIMANCHE

10.10 A. M. Arrive de St-Gabriel 
pour Lanoraie, fera connec­
tion pour toutes les stations 
jusqu'à Trois-Rivières.

11.25 A. M. Venant de Montréal, 
pour St-Gabriel.

4.05 P. M. Venant de Montréal et 
les stations intermédiaires.

6.45 P. M. Départ pour Montréal.
7.20 P. M. Venant de St-Gabriel 

pour Montreal.
8.19 P. M. Venant de Lanoraie 

pour St-Gabriel avec les 
passagers de toutes les sta­
tions partant de Trois-Rivic-

21 Ptaco Lavaltrle,

Hur. au ouvert tous le# Jour# de S 
hre a m à 6 hrs p. m. et b» soir, le* 
lundi, mercredi et vendredi, de 8 
hrs à • hrs p. a.
2SeepL tan.

me. Joliette.réunit toutes tes conditions requises d'une farine supérieure : qua­
lité, pureté, uniformité.

Eueyel-te. iu<«i-U 1 ion mérite. •«. • votre lotit, vowl U 
recommander es dans votre entourage.

The St. Lawrence Flour Mills co. limitco
mo, eu. Ho...-0..., Ou..T »oNT«r»L. fHo.c B... ■«,* 6741,

•L» Folio. Si. Uwt.DC. blâoeh. =1 pur. comnw le Lu".

Depuis, l'hélice a été adoptée : les 
turbines ont démontré leur puissan­
ce. la construction navale est deve­
nue une science exacte.

On connaît aujourd'hui à un gram­
me près le poids des matériaux leur 
force do résistance, la valeur de la 
force motrice, le coût, le maintien et 
le revenu d’une façon mathématique.

Le Vaterland iiourralt porter le 
“Great Eastern" dans sa coque. Ui 
limite aujourd’hui de 276 mètres sera 
peut-être dépassée un Jour. Ceci est 
cependant pou probable, car les 
ports, les embarcadères, n’ont pas la 
largeur nécessaire pour accommoder 
des vapeurs aussi longs et avec un 
tel tirant d’eau que le Vaterland.

l-a navigation d'une masse aussi 
formidable est difficile et dangereu­
se. Il est difficile de tourner dans un 
bassin, et le remous d'un navire pa­
reil offre des dangers aux petits na­
vires, dans son voisinage.

Après la construction des vapeurs 
dits Imperator du type comme celui- 
ci, demandant des millions pour leur 
construction, un régiment d’officiers 
et de marins, il pourrait bien se fai­
re qu’on trouve un avantage à cons­
truire d^» navires genre yatchts, très 
rapide», qui enlèveraient aux grands 
monstres marins la source la plus 
avantageuse do leurs revenus. Après 
avoir produit le géant, être arrivé à 
la limite extrême do la longueur, on 
s'appliquera peut être A créer des 
nains qui traverseront l’Atlantique à 
60 milles à l’heure : la limousine do 
la mer t

Précieux Souvenir

la mort moissonne souvent ^ans 
nos familles et il fait toujours bon 
sc rappeler le souvenir des nôtres. 
Nos lecteurs et nos amis sont priés 
de prendre note que l'atelier de 
L’Etoile du Nord peut exécute- à 
quelques jours d'avis, des images 
mortuaires avec ou sans portrait, 
à des prix réduits ; afin de donner 
un aperçu du travail exécuté, nou 
publions ci-dessous une formule 
d'images que nous avons fa", ter- 
•’ièrement.

Tél. Bell 1» b. r. 104

ASSUREZ-VOUS DANS DES 
COMPAGNIES SOLVABLES

$6 E. G. RICHE & CIESfi
ij

CAPITAL :—$2,000,000. RESERVE;—$1400,000. [ j

DEPOT de $1.00 ou plus accepté ; l'intérêt comptant du j 1 
jour du dépôt. L’INTERET EST PAYE DEUX FOIS PAR | j 
ANNEE au plus haut taux courant j 1

95 BUREAUX AU CANADA. [ î

Nos mandats de voyage sont payables au pair partout [ • 
Notre bureau de Paris," France, 14, rue A «lier, ■offre I j 

des avantages exceptionnels au public voyageur. | ■
Nous portons une attention spéciale aux affaires qui nous I 2 

viennent par la malle. I î
Nous sollicitons votre patronage et vos dépôts. I j

SOUVENEZ-VOUS QU'UN DOLLAR EPARGNE EST ! ] 

UN DOLLAR GAGNE- { I

II

(Successeur du LL Col. E. Ci. Fiché)

K«t>régentant lte meilleures compa­
gnies Anglaise#, Américaine# et 

Canal! ennea

Feu, Vie, Accidents, Garantie, Brie d# 
Glaces, Responsabilité» 

de Patrons

TAUX LeS PLUS BAS
20 ANNEES D'EXPERIENCE

Liquidateurs, Commissaires et audi­
teurs

!!!!ilTerre a Vendre

!res.
A LA DOUCE MEMOIRE DE

!LE SAMEDI

4.05 P. M. Venant de Montréal, 
pour St-Gabricl, arrêts à 
toutes les stations.

7.25 P. M. Venant de St-Gabricl, 
pour Montréal et fera con­
nection à Lanoraie pour tou­
tes les stations jusqu’à 
Trois-Rivières.

Une terre de 190 arpents située 
à Stc-Mélanie (au Domaine) ter­
re jaune et grise dont 150 bien cul­
tivables et 40 boisés en bois, com­
pris une sucrerie de 2000 chaudiè­
res, une bouilloire, cabane à sucre, 
cvaporatcur, ainsi que toutes les 
dépendances très confortables, est 
offerte en vente à de bonnes con­
ditions.

Pour plus amples informations, 
s'adresser à M. Philibert Barret­
te, propriétaire.

Iil
!•I

::«

! PLACE BOURGET, - JOLIETTE.
23sept. ian!»::«

\:

M. LUDGER BRIEN LE PLUS CELEBRE DES 
VINS TONIQUES ET 
APERITIFS FRANÇAIS

Dêrfdé à St-Jatçucs de l'Achigan, 
le 2y mai /çfj, d l'dgc 

de J7 ans.

FRED. J. DORION
2Ôjuin 4fs J. E. POIRIER,

Agen» Joliette, P. Q.
Gérant à Joliette.iao tan.8

K/ziHragnraamBRBiHrajHrdiaefarajzjHjEnni

- 4

Il n’y a qu’un 
véritable

Il y a «les hommes qui travaillent 
un jour par semaine, se reposent les 
six autres jours et se plaignent en­
suite d'étre fatiguée.

Je meurs, chère è|*msc rt chers enfants 
pensez A moi tlnns mon t« nul tenu comme vou» 
]relisiez A moi sur In terre.

je vous en .supplie, ne m’oublies jamais, 
restez uni*» entre vous, demeurez inébranlables 
dans la foi

Je vous Aimerai tous au ciel comme je vous 
aimais sur la terre.

O mon bleu bénissez mu famille et soyez 
le protecteur de mes enfants

00000000000000000000000000

| Costumes de Dames teints | 
g ou nettoyés. 8

ix SIROP D’AN IS "DUBONNET"1

Mt. .
* « "M"#

Un nom seulement 
la bouteille

sur

suj1

I La Banque Royale du Canada ]

I INCORPOREE EN 1869. j
380 Succursale mu Canada et à Terre-Neuve, ] 

30 à l’Etranger._____________ __

; Succursales à Joliette, Rawdon et L’Epiphanie, j

\A

> vfEA# "DUBONNET"'♦ Les costumes clairs sont faci-
C'est 8 Miatricordieux Jé*u». ilmiiicz lui le repos♦

ement salis et tachés, 
notre 'affaire de les nettoyér ou 
de les teindre.

éternel.♦ LES INDISPOSITIONS DU BÉBÉR. I. P.♦ Méfiez-vous des 
imitations

» Le tiébé est sujet A une foule de malaise», il 
des indisposition-»: Coliques. Duirhée, ben 
tition ditiit ile, Toux,etc., qui le font souffrir, 

l empêchent de dormir, retardent son développe­
ment. Ces trouble* soûl facile* A guérir avec une dose 
ou de ,s% «le ce populaire remède employé avec succès 
Uaua toute* le* familles depuis plus «le 15 an* : Le

\#
Iil J&Z

♦
♦

Ceux qui voudront se procurer 
ces images mortuaires avec ou sans 
portrait peuvent nous envoyer 
leur commande et nous leur pro­
mettons à tous, pleine et entière 
satisfaction.

Quant aux personnes qui vou­
draient avoir la photographie de 
leurs chers défunts, elles sont 
priées de nous faire parvenir leur 
commande accompagnée du por­
trait de la personne, ayant le soin 
de nous indiquer le nom de cette 
personne, son âge, l'endroit du dé­
cès, la date et l’année. Nous pre- 

des commandes par n’impor­
te quelle quantité et pouvons les 
expédier à n'importe quelle ad res-

♦ rmtx MOoeRis L CHAPUT, FUS
à CIE LIMITEE

♦ eSIROP D ANIS GAUVIN <?
roua 1X3 enfants. u "*T

La Teinturerie Gunthier♦

SS <: MontréaU
Seuls dépositaires pour le 

Lanada

(t'KKD. HKI.I.KKKVII.I.R, Sure.)
QU'ON ^
. .KN r.uuvln, ma petite fille A b mol» ent tré» '
l'KNSK ncrvcnac et avec votre »irop je lui al

évité plusieurs crine», j'en envoie chercher a 
Lowell, je lie Mural» m en dispenser.
Mme Jeun Oziol, Two River», autrefois de Montréal.

Kn vente partout : «je. U bouteille.

uarurcss*u*
I. A E. GAUVIN,

Pharmacien-Chlmlsl*

$25.000.000.00
11.600.000. 00
12.800.000. 00 

175.OOO.OOO.OO

CI-CAPITAL AUTORISE..
CAPITAL PAYE 
RESERVE 
ACTIF TOTAL.

UNE PIASTRE PEUT OUVRIR UN COMPTE.
NOUS PORTONS UNE ATTENTION TOUTE SPECIA­

LE AUX DEPOTS D’EPARGNES.
Succursale à L’Epiphanie, J. R. PRUD’HOMME, Gérant.

J. J. ROBICHAUD, Gérant.
J. UPPE,;aérant.

230 fit Notn-DiM, Trois-Riiüris.• «»»••••• • ••••• •••## •••••
TKL. 331;• •••»•••••••• •••• •

Ai-itERT Gf.rvais, Agt, Joliette.#•»»•••» * * » *

Mjulmlea
Soyons Pratiques.

Entent» partout --
: tf 9 Confiez, de préférence, vos travaux 

d'imprimerie aux ateliers de L’ETOI­
LE DU NORD. D'une pierre voue 
frapperez deux coupe : vous paierez 
moine cher qu’allleure et voue enceu- 
ragerez une benne eeuvre.

A nos Lecteurs. A. •»

“ Rawdon,(« nons
Ceux de noe lecteurs dont l'aboe- 

neœeet est échu noue rendraient eer­
ie peyseL

“ Joliette,

min. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M

Meflot ; *

v:.

54



L’ETOILE DU NORD, JEUDI, 17 JUILLET 1913.

***** mw»(ànadian Northern

(Quebec «Îake^IohnRïs
LE RUISSEAU LAMENTABLE PRECOCITE

Itoejwewre femme fell le récif «Ten de
i

O cher petit ruisseau 
Uul croise ma patrie !
Tou onde chante et prie 
Comme une trille d’oiseau. I Nouveautés du Printemps

.............. - • -*“ •

DUPUIS LE 15 JUIN 1913, LES 
TRAINS CIRCULENT COM­
ME SUIT :PILULES ROUGES 1Hans souci de la terre, 

Tu vas somnolent 
Sur le gravier tout blanc 
De ton Ht solitaire.

Nous sommes désireux d’apprendre 
a notre nombreuse clientèle, que nous avons 
dés ce moment, l'assortiment le plus complet 
d’habits de toutes couleurs, dans les nuances 
et les modes les plus ‘‘chic” et les plus nou­
velles. Venez voir notre magnifique assorti­
ment avant d’acheter ailleurs.

Prêtez bien attention au fait que 
nous avons les meilleures marques de chaus­
sures à vous offrir :— l’invictus, la McPher­
son, la Hart et la Bcresfurd dans les derniè­
res formes les plus attrayantes.

Laissent Montréal :
(Tous les jours)

Pour Québec et Rivière à Pierre, à 
9 heures a. ni.

Pour Shawinigan Falls, Rivière à 
Pierre et Grand'Mère, à 4.05 
heures p. m.

Pour L’Epiphanie, Joliette et St- 
Jcrôme à 5.30 heures p. m., ex­
cepté le samedi.

Pour Saint-Jacques et Rawdon, à 
9.00 heures a. m. et s.30 heures | ^ 
p. m., excepté le samedi.

Laissent Joliette :
7.20 a. m., 9.15 a. m., 2.38 p. m.

Pour L’Epiphanie, L’Assomp­
tion, Charlemagne, Montréal, etc

10.25 a- rn
Pour Sainte-Elisabeth, Saint- 
Norbert, Shawinigan Falls, 
(irand'Mèrc, Saint-Raymond, 
Québec, Chkoutimi.

6.05 p. m.
Pour Sainte-Elisabeth, Saint- 
Norbert, Shawinigan Falls. 
Grand’Mèrc et Rivière à Pierre

5.50 a. m. r 3
Pour Saint-Jérôme, Hawkesbu . ] 
ry, Ottawa et les points intermé ■ J 
diaires tous les jours excepté le 1 j 
dimanche. I «

Arrivent à Joliette : || 3
10.25 a. m. il :

De Montréal, Charlemagne, [ I 
L'Assomption, L'Epiphanie, etc. g 3 

6.05 et 6.50 p. m., excepté le same- - J 
<ii, de Montréal, Charlemagne, ! ] 
L'Assomption, L’Epiphanie, etc. J j 

Le train de 6.50 quitte Joliet- I ■ 
te pour Saint-Jérôme, a 6.50 II j 
p. ni., excepté le samedi. [ •

ij
to.50 p. m. I j 1

De Hawkesbury, Saint-Jérôme. U 3 
Ottawa. y 31

1Xc—adl» des Médecins de Iset
îTun'ttu vas ,le grande flots : 

Tu gazouille», tranquille, 
Dans le discret asile 
De ton humide champ cio».

3De tonte* le# affection# anémique# don* nous 
avoue déjà eu l'occaaàon de parler, il n'en eet pu 
d# plu# redoutable que celle qu'on appelle Vanémie 
précoce, qui fond sur la femme au début de ea car­
rière et qui peut, par un long dédale de souffrances, 
la conduire jusqu’au tombeau, ruinant sa beauté, 

charmes, sa force, et lui rendant la vie absolu­
ment misérable. Lee origines de cette lamentable 
affection sont nombreuses, mais la plus fréquente est 
la formation difficile et lente ch ci la jeune fille. Ou 
u*ignore pas que chez Ica femmes, toute irrégularité 

une anto-intoxication dont le# résultats peu­
vent être

Ou»,
%%tu

Ma vie a été une longue 
le seul mmmant où j’ai oonna quelque répit et où
J'ai éprouvé un
T al pria de vue bonne# Pilule# 
doi# lee meilleur# tnetant# que J*al 
ralt Impardonnable de ma part de ne 
remercier publiquement.

etSous te* nombreuse* voûte» 
Do roseaux et tie houx.
A travers le* cailloux,
Tout joyeux, tu glougloute#.

&
Je
■411

:Tu caresse* les Heurs 
Qui bordent ton rivage.
Kl ta laine sauvage 
S'embaume ft leurs senteurs

XüDès ma jnnnamin qui ee 
ment, J’ai
cible. Jeun» fille, J "al souffert d’uns 
oooe. J’étais constamment agacée, Inquiète, Im­
patiente, J’étale en proie à des nalludnattaxia, un» 
toux nerveuse. Je dormais mal, J’avale daa 
cb dinar», J’étais toujours fatiguée, eannnflléa, 
transpiration au 
palpltaitaus eu montant les 
vais des vartlgee, des ébln rrtaar inenta,

autrement grave*. Elle pent ee transformer eu mé- vralgles, daa maux de tète. Ma figura était 
trila on Beau-Mal, et cette Infection s’étend de proche bouffie, Lee paupière#, les chevillas 
en proche aux organes annexe*. Bientôt la fournie, 
atteinte ainsi d'anémie précoce, éprouve des élance­
ment» dans le bw-rentre, la douleur »e précise, af­
fecte la d’un poids lourd et douloureux et
selle jeune femme est finie pour le travail si elle 
n’a recours, sans hésiter, aux Pii al ce Rouges, re­
mède par excellence du sang dont la faiblusse en- jpagnle Chimique Franco-Américaine, 
gendre ces terribles maladies.

LAZARE STEINBERGtt les effets funs formation pé- XXA No 2, Place Lavaltrie, Joliette, P. Q.irement dangereux, flmiw parler 
im symptômes extérieurs, comme la chute ou la 
décolora linn des cheveux, la carie des dont», l’ex- 
ttnetua du regard, la flétrissure do l’éclat du teint 
et des lèvres, l’apparition précoce des rides, etc., 
les effet» Internes do cétto au to-intoxication sont

I.t‘8 brise» te soni douces.
I.e nololl Vest cléniont ;
Tu bruis librement
Hu,I It- vert do tes mrniKse*

1
A 12 mars 1 an A

; fftnlt dee
Jéprott-liiius loH on,b-h dorée». 

|N-H l-HHIlllllH do gOUjotlS 
Kunt miroiter leu jonr* 
lu- leurs loinloh nacrées.

né-

jjjwaaaaaaaaaTO

« ..Bureau par Excellence d’Assurances..
le lia* lee 14-tetnt blafard os avec osla, lee genclv

sl:i coh petits, jamais.
No iroublont ion empire ; 
i ur chez eux, tout respire 
I .'un Ion et la |mix.

Bn prenant de l'Age, ma situation empirait au 
lieu de s'améliorer et les médecins que J'ai cou- 
tiultés me donnaient des remèdes dont l'effet était 
inmifflrant ou Impuissant ; si bien que Je décidai 
un jour de m'adresser aux Médecins de la <Vm-

!FONDÉ H N 1900.
Représenté par N. M. CARSWELL, Ceeitier d’Assurances et Agent 

- - - - - - - - Général à Commissi*#.- - - - - - - - —
!

1■ .os voix du soir sonore 
To bercent «uih sommeil, 
Kt le matin, vermeil.
Tu souris A l'aurore.

Bureau : 49 Si-Chs Borromée, JOLIETTE, P.Q. | jMa débilité était général#, J’étais devenue sÊ 
prlclense, al Irritable que personne n'osais plus 
s’approcher de mot Le sang trop fluide s’échap­
pait constamment, sons forme de saignement» de 
nez, de crachement de sang. J*en étala rendue à ne 
plue pouvoir marcher dehors; U me Allait une de­
mi-heure pour faire le moindre petit bout de che­
min qu'autre fols J'expédiai» en cinq minutes et 
encore l’oppreaelon m'accablait ; Je me —le 
doe et les reins atrocement douloureux et finale­
ment J'en étals réduite à me coucher, le lit étant 
encore, aprée tout, le seul endroit où Je pu» pren­
dre quelque repoe.

Lorsque Je me rendis à Montréal, à la Compa­
gnie Chimique Franco-Américaine, J'expœal tou» 
oea symptôme» et Je fis connaître mon état. Lee 
médecins spécialistes en reconnurent aussitôt la 
gravité et me donnèrent des prescription» sévè­
res. Ds m'imposèrent un régime rigoureux et 
surtout m’ordonnèrent le» Mules Rouges que je 
pris régulièrement.

Dès les douze premières boites Je ressentis une 
amélioration remarquable dans ma santé et, petit 
à petit, Je me vis renaître et revenir. Lee Pilules 
Bougea me ramenèrent le bon appétit et la bonne 
digestion, mon teint s’éclaircit, mes Jambes repri­
rent de la vigueur, mon do* et me» reine cessè­
rent de me Aire souffrir. Comme je sole d’une 
constitution faible, chaque année, aux mauvaises 
saisons, al Je me sens un peu aflhlbllej'ai recoure 
aux Pilules Rouges. Avec quelques boîtes. Je 
suis certaine de me remettre sur pied, elle» me 
donnent de la force et de l'énergie. Je les recom­
mande en toute confiance aux femmes faibles.''— 
Damn W. PLANTE, 31 rue Montcalm, Platte burg, 
N. T.

Le Pilules Bougea donnent dn sang et purifient 
le sang. Une dose de pilules, c'est une dose de 
mng et en peut le dire, une dose de via—En voici

Le* Compagnie* représentée* dan* 
ce bureau sont garantie* par le Gou­
vernement Fédéral, et «ont le» plue 
riche* et le» plus anciennes de la 
Puissance. — Protection contre le feu, 
le* accident* “Employers Liability" 
Assurances sur 'a vie.

Ayant déjà une expérience de trei­
ze ans, M. Carswell est en état de 
blew sauvegarder tous risques confiée 
à «es soin*, et c’est pour cette raison 
que ses nombreux clients lui don­
nent see encouragements et ses con­
fiances.

Aussi, dans ce bureau sont repré­
sentées les Agences suivantes : “Ms- 
chines à coudre, Pianos de Première 
Marque, Grains de toutes sortes, Ma­
chineries, plusieurs genres, tel que 
Straps, Huiles, etc. — Toute com­
mande pour le foin, (au char) rece­
vra une attention spéciale.

Le public eet respectueusement sol­
licité de s’adresser à M. N. M. Cars­
well, soit pour assurances, grains ou 
machines, et, ce bureau donnera à 
toutes le» commandes ee» meilleure 
•oins.

De l'oiseau matinal 
Tu reçois la caresse, 
ljii.m,I sa télé se lia iss? 
Pour boire K ton crystal.

iple : O

$m
(ri

Tu nargues les années 
Kt leur sombre chagrin, 
Kn poursuivant serein. 
Tes calmes destlnéos.

iS
!!3C

% !m3C (ri9.15 a. 111. et 2.38 p. in.
IX- Sainle-Elisabeth, Saint-Nor 

bert, Shawinigan Falls, Rivière à 
Pierre et Grand’Mère.

!im
FJamais un noir convoi 

Va traversé ton omit-,
Kt le vain bruit du monde 
Passe au-dessus de toi.

O !c(I m
!Cri

S !lm !i2
i ilTii ik- crains pus. demain,

Que le malheur t'étreigne ; 
Demain une loti coeur saigne 
Aux roliees du chemin.

! •v >
i% > S-< ilm CriLe train du dimanche part de 

Montréal à 9.15 lirs a. m., pour I; j 
Joliette, Shawinigan Falls, arrè- J j 
tant à toutes les stations intemié- t J 
iliaires, départ de Joliette pour rc- [ ■ 
tourner à Montréal, à 8.20 hrs p. J |

XXX

y»
X iKldéle ami des hommes.

Dieu fait chanter tes crux 
Pour couvrir les sanglots 
De < e monde ou nous sommes

O il
!■u

ilm
m.

mMol, pauvre Inconsolé 
Dos longs deuils de la v le I 
Te contemplant J'envie 
Ton bonheur étoilé

I.c samedi, un train quitte j ]
Montréal à 1.45 hrs p. ni., pour Jo- * ] 
licite. Rawdon et St-Jérôme arrê- 1 ■ 
tant à toutes les stations intermé- I * 
chaires. C.

XXX [ j
Tous les dimanches, un train [ » 

quittera Juliette pour Rawdon via 3,
L’Epiphanie et St-Jarques a 9.35 ■ 
hrs a. m.. et sera de retour à Jo- m 
licite à 9.30 hrs p. m.

Pour taux, horaires et autres in

'""""jANÎESMoVmssoN. ICourcbcsnc & Cbaput,!
Agt. Gén. des Pass., Montreal, I ™ <

c. G. MacPHERSON, ^ | 59, Rue Notre-Dame, Joliette.
^ Marchands de Ferronneries En Gros et en Détail. I

y
:
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iN. M. CARSWELL. . ilPleure avec mol les rêves 
Kt les souvenirs chers.
Que d orageuses mers 
tint brisé sur leurs grèves

% Courtier d’Aeeurancee et Agent Général !VI
20fév tan

W« PLANTE, 31 nee Montcalm, 
Mattmburg, N. Y.A mou front soucieux,

A mon coeur las du monde 
Verse la paix profonde 
Qui fall rêver aux vieux !

00H8ULTATI0N8 GRATUITES.—À toute* Jea femmes qui souffrent, qui sont faibles, nous oon- 
wiTlnn» une visite aux Médecins de la Compagnie Chimique Franco-Américaine, au No 274 rue St-Denis, 
Montréal, an cours de laquelle elles apprendront gratuitement, non seulement L: manière de se traiter 
mûrement, de recouvrer les forces qu'elles ont perdues, mais aussi les moyens do préserver leur santé 
pool l'avenir. Les femmes malades, qui ne peuvent se rendre à nos bureaux, sont invitées à écrire il nos 
médecin». Consultations tous les jours, excepté le dimanche, de 9 heures du matin à 8 heures du soir.

Les Pilules Bouges, jamais vendues autrement qu'en bottes de 50 pilules et portant l’étiquette de 
la Compagnie Chimique Franco-Américaine, sont en vente chez tous les marchands de remèdes ; jamais 
elles ne sont offertes de porte on porte. * Nous les envoyons aussi, par la poste, au Canada et aux Etats- 
Unis, sur réception du prix, 60c. pour une botte, $‘2.50 pour six bottes. Toutes les lettre» doivent être 

: COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE. 274 rue St-Denis. Montréal
maaaaaBaaaanammnn oaxu

Car le départ arrive ; 
Kt )v H#»rnl tilviitôt 
Km t fort A comme un Ilot 
\Vrn l ^terncllv rite

ou

Quand J'Irai, cher ruisseau. 
Dormir au clmvdète, 
J'ulitHlidml la prière,
Du tond de mon tom Is au

NOUS SOMMES LES SEULS 
REPRÉSENTANTSGRATIS GRATIS I !

üfisÉF
HOME â 1AIÎ1I. LIMITEE

14-11 RUE ILEURY
■ORTRIAL

J'entendrai ton murmure, 
A travers le gazon,
Marier su chanson 
Au hrnlt de la ramure.

«lu district de Joliette, pour 
In Célèbre

=rlzvr* ;•i:
5H- —MACHINE A ECRIRE—/UNIX'xV, POUR L_

Est offert aux mères de famille, tel que préparé parle Dr. 1. Emery Coderre, et 
iMsitivcment le seul recommandé par tous les médecins de "l’Université et du Col­
lège Victoria". Voici les noms : 

l)r. A. V. Bkauiiikn,
Dr. O. Raymond,
Dr. A. P. Dklvkcciiio,
Dr. HKCTORPtiUriKR,
Dr. A. II. Craig,
Dr. O. O. Rkaudrv,
Dr Kuekar PaqVIX,
Dr. J. II. Biuaup,

S ENTANT <•
• 1Kl dans I obscurité 

De nui noire cité, 
l'es voix extérieures 
Ktidormlront le* heure» 
l>e mon éternité

, fl

* ‘OLIVER’■s: A-
mDr. P. Mvnko,

Dr. 1,. H. Dr rociikr,
Dr. D. W. Arvhxmhavlt,
Dr. Ths. K. D'Odkt D'Orsonnkns,
Dr. A. T. IIkosskav,
Dr. Alex. CKRMAIN,
Dr. J. A. Roy,
Dr. E. II. Trvdel,

T-ms ces médecins ont certifié que le Sirop du Dr. CODERRE pour les enfante 
est préparé avec 1rs médicaments propres au traitement des maladie» des enfante 
telles que : Coliques, Diarrhée, Dysenterie, Dentition douloureuse. Tou*,
Rhume, Etc.

Insister auprès de votre marchand pour qu'il vous donne le Sirop du Dr,
CODERRE et n’en accepte/, jamais d'autre. Evitez 1rs imitations.

Vendu par tous les marchands de remèdes, d 15c la Ixruteille.

/tvNOTEZ CECI • #-V,V;J. â> m,iAlfred toorlsset.
-f A ' (

■Mk
Nous avons pris une agence der­

nièrement pour la fabrication des 
timbres photo, faits d’après votre 
propre photographie, gommés, 
pointillés, d'un fini supérieur cl 
dont les prix son bon marché.

Donnez-nous une commande 
d'essaie et nous vous garantissons 
la plus entière satisfaction.

Voici nos prix : 20 timbres d’une 
sorte pour 50 cts ; 40, pour 75 cts, I wi&sHKiwmtimiMmw&Mimm»**juuumswm**>m
too, pour $1.00. -

Ces timbres photo s’adaptent 
très bien et sont d’un bel ornement % 
pour les cartes mortuaires que nous j | 
imprimons très souvent pour vos < 
parents défunts.

Chaque commande devra être ac-1 ] | 
contpagnée de l’argent correspon- <> 
dant. ! !

Dites le à vos amis et envoyez J 
une commande à Albert Gcrvais, j 
éditeur de L'Etoile du Nord, Jo- < 
liette, P. O ioo !

NS al 111«#■1 lénéd 1 ue. Cette machine â écrire est reconnue la plus durable, la plus forte, 
la plus perfectionnée qu’il y a sur le marché.—VENEZ NOUS VOIRU

Nouvelles de Ste-Nlélanie
/ ifslLXMardi, le 1er Juillet eut dévèdé en 

cette [«uixiljiH.z M. François Desro- 
wlim. cultivateur. Ia» défunt Agé de 
fis an» laisse |our déplorer sa perte, 
une épouse et huit enfanta.

IA* funérailles ont eu lieu vendre­
di, le 1 Juillet au milieu d'un grand 
concours de parents et d'amis.

1a# service a été en an té par le 
Kxd J. A T. Beaudry, ptro, curé.

Nos sincères condoléances 6 la ta 
mille eu pleure.

COURCHESNE & GHAPUT'V 59, fliu Notre-DimeI
••

JOLIETTE, P. Q.
Brault, marchand, a donné naissance français et se déclare enchanté de la j de la localité, M. Dusaeault a déJiX 
i\ une fille baptisée le même Jour ( richesse du sol qu'il a constaté par- construit un magasin-général, dans le 
sons les noms de Marie, Madeleine,
Yvette.

tout, .le l'union des Canadiens Kran haut duquel 11 se loge, en attendant 
vais qui s'efforcent de se grouper de se , instruire une résidence privée 
dans les principaux contres, afin d'y'en face de l'église. M. Dusseault est 

conserv. r leur influence, leurs droits mattre-clmntre et est très estimé de 
et privilèges comme majorité.

“La Banque Canadienne de Commerce”» » *

M. le notaire M 1 .a vole est parti 
pour une quinzaine de Jours en visi­
te chez îles parents et amis A 
Jacques VAchlgatt et il Montréal

>

Au nombre des étrangers en villé­
giature Ici se trouvent M. et Mme It 
K. Demartigny. avocat de Montréal et 
leur Raine demoiselle.

Mesdemoiaellea Dupuis et Telle- 
mouse, de Mont rx'iff ont aussi passé 
quelque temps, et étalent à la mal son 
de pension de Mme Gaspard Per­
reault

j J<> >«•* nouveaux concitoyens. D'après 
M. !Y1land. le plus bel avenir est ré- 

Canodlens Français «le 
Bonneville comme il ceux île tous les 
autres c litres de l'Alberta.

Bonneville se trouve il 90 mlUes 
1'KgreviHe, terminus actuel du che­
min de 1er O. N. K., mais A l'automne 
l'.'lt. «elle localité sera reliée aux 
grands «-entres, par une vole ferrée 
actuellement en voie de construction, 
uni scia le prolongement de la ligne 
«l'Kgrex il le.

St- V'ivt A Bonneville, dans la provltv 
ie d'Alberta que M Pel bind a fixé le 
choix des terrains qu'il a achetés. Il 
en a acquis deux pour ses deux tils 
André «•< Wlllle «H un |>our lul-mè- 
tne. Il nous r:i|quirle que le sol est 
«l'une terre exi-ellente, composés- «le fi 
A s |*»uces «le terre noire et ensuite 
«le glaise. I.es lots qu'il a achetés sont 
A six titilles «te Bonneville oA notre 
ami M. Johnny Dussvault. ancien 
sculpteur «le Joliette. est déjà avan­
tageusement établi. M. Pelland s'est 
plu A nous renseigner sur I établisse­
ment «le ee dernier.

serve aux

CAPITAL PAYE, $16.000.000. RESERVE : $12.600.000
l.tmdl, le 7 courant a en lieu 1 as- 

semblée i«our la nomination «l'un 
commissaire «l «Voles « a remplace

ACTIF TOTAL : $241.592.607.

SIR KUMUNl» XV Al. K K K. CVO.. D.C.L.. L.L.D., Président.
JOHN AIRD. AssUitm Gérant Général. 

J AS. MACKINNON. Gérant en Chef, dlrlskm des Cantons de VRiL

Prochainement, cette Banque aura ses bureaux dans un édifice 
moderne qu'elle fera construire sur son terrain qu'elle a acheté récem­
ment, situé à l’angle des rues Notre-Dame et Invalide.

< > AI.F.X. I.AIKI), Gérant Général.ment «le M. Kuclide Michaud, sortant 
de «barge. M Joseph X.'uleuu, «le la 
coin t-sslon St-AllsTt a été nomméa a a

M. Ulrlc Carrière, do Montréal, 
accompagné de son épouse et leur 
Jeune fille août en vielle chez leurs 
parente MU. Joe. Nadeau et Alelde 
Recette.

INSTITUT MEDICALIsitir le remplacer.

— DKS—

Nouvelles de rOu*c‘ Canadien
UN CENTRE l. mlEN-FRANÇAIS

Drs DORVAL 4 HALO- MOUS PORTO MS UNE ATTENTION SPECIALE AUX 
COOPTES D’EPARGNES ET AUX APP AIRES OKS

------------- CULTIVATEURS.-----------------------------SPECIALISTES POUR LES MALA- 
OIES-VENERIENNES.

'CesiëltatUsë IratuiUs.

# # # A I.'Etoile du Nord, nous nous 
chargeons de tous les travaux 
d'imprimerie, depuis les plus faci­
les jusqu’aux plus difficiles. Les 
commandes qu’on nous donne par 
la malle sont remplies aussi bien 
que celles qu’on vient noa porter.

htfrfts
MademolMltt Allô* Lavoie, bile de 

M. Arthur Lavoie, «le Lo»«*u, Mass., 
«ai an visita chat eoo grand père M. 

Isidore

M. Dussvnult a acheté deux lots
voisins pour son Ills «>t lui A quatreUn «lo nos concitoyens, M. Gilbert 

Pelland, parti pour l'Ouest Canadien, milles di. futur village «le Bonneville 
il y a queluties semaines, noua est et trois arpents «le terre A I endroit 
revenu le 4 courant M. Pullund a que couvrira bientôt le dit tillage. A 
parcouru plusieurs centre» canadiens- la demande pressante des citoyens

JOLIKTTR, Qra., STKRL17.ABKTH, Qca.. ST-GAiailU. DB BRANDON, 
Harry K. Green. Gérant.

ST FRLIX ds VALOIS, J. C. R. Marchand. Gérant.
Harry R. Green Gérant. P. L McCabe, Gérant.

208 St-laerait, Montreal.
MAIN 4682

# # #

Le 6 Juillet, J’épouse ùd M. Arcsde
a ao. i an.

i»èè2$èééëééè>é—a
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L'ETOILE DU NORD, JEUDI, 17 JUILLET 1913.

CHOSES ET AUTRES L’Art d’être Maman
W.

MESSIEURS ! I
VOICI LE TEMPS DE VOUS HABILLER

Do tompe à autre quelques-un# 
no# Jeune# enfanta dont 
sont encore neuve# et blanche# 
admi# à recevoir dan# leur

do v\WOn nous apprend qu’avant cet hi­
ver la compagnie du Pacifique Cana­
dien aura en opération un service de 
vole#
Guelph Jonction, soit une distance de 
31 mille#.

les âmes 
sont rà %

gcoeur le
Dieu fait homme qui fut sur lu terre 
et demeure toujours l'arnl des 
et dos humbles.

double# entre Toronto et

3*»l\petit* -i
Profitez des occasions spé­

ciales que nous vous 
offrons.

XXX
On dit que la vie du Czar de nus- 

aie est assurée au montant de $0,400,- 
000. L’empereur d’Allemagne et le roi 
Georges V sont tous deux porteurs 
de police d’assurance sur leur vio 
pour $6,000.000 chacun.

XXX
On a construit A Paris un 

lier dans lequel sont passées 14,000,- 
000 de personnes, sans que les 
ches portent le moindre signe d’usu­
re. L’escalier est en béton auquel 
a ajouté du carborundum, substance 
presque aussi dure que le diamant.

XXX
La hauteur moyenne du Français 

est de 6 pieds et quatre pouces ; cel­
le de l'Anglais de 6 pieds !) pouces ; 
celle du Uelge de 5 pieds ti pouces et 
trois-quarts.

‘‘En élevant Bun enfant, songez à 
sa vieillesse", a écrit JouberL Disons 
après lut : "En élevant 
songez A son éternité".

C’est A la mère que Dieu a donné 
l’entant é c'est A la mère qu'il io re­
demandera. ; c’est la mère qui devra 
répondre devant le souverain juge du 
dépôt sacré. La maternité est 
cordoce. 11 faut faire de l'enfant, 
homme ou une femme d’abord, 
un élu ou une élue du ciel. SI 
n’en faites pas tout cela il eut mieux 
valu iK>qr vous ne pas l'avoir.

St-Paul l'affirme : la mère qui ou­
blie ce devoir est moins qu'une païen­
ne. Comme l’explique si bien Mgr Ko- 
zior dans “L’art d’être maman", c’est 
l'onfant qui sauve la mère.

mIM
#5 5;un enfant

4SI <
VENEZ ET JUGEZ SUR PLACE

i
K7 y.

Vous serez convaincus que 
nous avons le plus grand 
choix de vêtements et mer­
ceries Joliette.

Vous constaterez que nous 
sommes à la tête pour le 
chic, l’élégance et la nou­
veauté dans toutes nos li­
gnes.

Et surtout nos prix abso­
lument bon marché.

un 8u-esca- !
?un s ipuis

voua
mar-

5on
, l-v;«

M
Le Teint est le Baromètre 

de la Santé.CHANTECLAIR. [>r' t

mMIRAGE PERRAULT & DESROCHERSUn teint de lisXXX
Chaque battement du coeur envole 

duns lea artères 10 livres de sung, et 
le coeur fait quatre battements 
choque respiration quo prend l'hom­
me.

ct rose ipdique le parfait 
équilibre de toutes les fonctions de l'organisme. 
Un visage pâle, des yeux cernés de bleu, des 
traits étirés, une grande nervosité, des palpitations 
de cœur, de 1 essoufflement à la moindre fatigue 
indiquent la pauvreté du sang, un état anémique 
qui réclame impérieusement le 
tonique-reconstituant énergique.

à Agents du Semi-Ready,

Coin St-Paul et Notre-Dame,
JOLIETTE

Tel est le titre d'un romau do 
moeurs canadiennes dû A la plume de 
M. J. N. A. Mousseau, qui paraîtra 
sous quelques mois. La réception 
sympathique accordée par le public 
au précédent ouvrage de M. Mous­
seau, L'Envers du Journalisme, nous 
liorte A croire que cette étude de 
moeurs canadiennes, dont on nous 
dit beaucoup de bien recevra l'accueil 
le plus cordial de tous les amis de la 
saine littérature.

Hpour Kîm £iM
m ifi;XXX

La population de la ville de Van­
couver, de Polnt-Grey et de Vancou­
ver-Sud est dans l’ensemble do 155,- 
000, soit une augmentation de 25,000 
durant l’année écoulée.

XXX
On fait des tentatives, dans les mi­

lieux intéressés, pour faire adopter 
la vente des oeufs au poids au lieu de 
la vente A la douzaine. On croit que 
cette méthode est la meilleure.

• X X X

La ville de Héglna est actuelle­
ment le ttiùàtre d'un mouvement fort 
actif pour la construction de loge­
ments A bon marché, destinées A lu 
dusse ouvrière.

15m jno. *
Michel **************T MA or Mâ MM l«m m 

rocacrrecours à un
fri

'^1° Mdclxi ChrisH InvPrtM
Le Vin St. Michel ****************************************************

* - RHUMATISME ¥
* ¥
tr ¥M. Mousseau qui est un Journaliste 

île carrière, est le Ills de feu l'hono­
rable J. A. Mousseau, ancien premier 
ministre de cette province, et l'un des 
fondateurs de L'Opinion Publique au­
quel Il collabora pendant plusieurs 
années avec le sénateur David.

L'ouvrage de M. Mousseau sera pu­
blié par souscription. Ou iiourra se 
procurer de plus amples renseigne­
ments en s'adressant à l'auteur. Du- 
roaux de La Presse, Montréal.

Sous toutes ses formes 
Guérison certainejiar le fumeuxqui a rendu la santé à des milliers de femmes et 

de jeunes tilles, enrichira votre sang appauvri, en 
éliminera les impuretés, et vous rendra, avec la 
santé, cette fraîcheur du teint qui est le plus 
précieux apanage de la femme.

L* Vin St. Michel se prend à la dose 
d un verre à vin avant les repas et 
chaque fois que le besoin s'en fait sentir.

EN VENTE PARTOUT.

* *► ¥
k ¥»* ELIXIR ANTI-RHUMATIQUE ¥illl * ¥* du Iir Joseph Comtois. Médectn-rhannacirn.

1’rix : 52,50 la lioutcilk1 chez les pharmaciens ou 
par la malle. Sur réception de 15 cents, je vous 
enverrai un I-XTIANTI I.LON qui démontrera son 
efficacité.

Consultation domicile, par correspondance ou 
chez moi.

¥h * *"i * ¥il'l:’1 * ** *i!li * ¥
* ¥I k ¥
k ¥i 9* 41DOCTEUR JOSEPH COMTOIS* ¥
* (Spécialiste autre!"i-, Je Montréal.) ¥\* 41Co. Bcrthler.St- Barthélemy, ------

Seul <lvi*»sitairc \ Joliettç
* 4F

XXX
D’après de» statistiques préparées 

par la municipalité d’Ottawa, 11 est 
entendu que la population d’Ottawa 
va atteldre le chiffre de cent mille 
Aines. Les mêmes statistiques dé­
montrent que la propriété h Ottawa, 
a augmenté de trente pour cent, de­
puis douze mois.

! * 4F13 ftv. tau.* J. T GAUDET, Pharmacien. *
* 4F
****************************************************LES MODES BOIVIN, WILSON & CIE., Limitée, Seuls Agent»,

520 rue St-Paul, Montréal.
EAS I ERN DRUG CO., Boston, MSi les mères de famille et les jeu­

nes filles ont un devoir A remplir à 
proies des modes en adoptant celles 
qui, tout en étant élégantes, sont mo­
destes et chrétiennes ; il u eu est pas 
moins vrai que les jeunes gens ont 
leur iiarl de responsabilité dans col 
engouement du sexe féminin pour les 
modes. A qui, bien souvent, adres­
sent-ils leurs hommages, sinon A la 
Jcuno fille qui pale le plus large tri­
but aux exigences de la mode sans 6- 
gard pour la simplicité et la modes­
tie chrétienne ? Le plus souvent Ils 
accordent leur préférence à la |k>u- 
l>ée la plus ornée do fanfreluches, 
aux manches presque absentes, à la 
Jupe manquant d'ampleur, etc . . Ces 
mêmes Jeunes gens aiment pourtant 
A rire des modes extravagantes, leur 
satire parfois ae ménage pas les a- 
deptes de ces modes. Où est donc 
leur Jugement, leur élévation d'esprit 
dans cette question ? Hélas ! !

iJ (Agent» pour le» Etats-Uni».)A3». «*M*M*M**^H*M*H^**H*H*44*M*« «J**%» *%»«£♦ *%»*%»*%»»%»*1*

CAPITAL ft.000.000

»

RESERVE $3.000.000 X
CAPITAL PAYE $3,000,000

$ La Banque d’Hochelaga
♦I* PAIERA OU CAPITALISERA A L’AVENIR LES 

INTERETS SUR DEPOTS D EPARGNE, DEUX FOIS 
PAR ANNEE, ter JUIN, icr DECEMBRE.

$i.oo SUFFIT POUR AVOIR UN COMPTE A 
------------- CETTE BANQUE. ---------------

Tout le monde devrait prendre en sérieuse considération 
cet avantage de commencer à faire des économies : Une pias- 

JL tre ($i.oo) mise à l'Epargne peut être le commencement de 
£ l'aisance sinon de la fortune.

Les i Directeurs de celle Institution sont :— J. A. Vaillan- 
ourt, Ecr, Président ; Mon. F. !.. Béïque, Vice-Président ; 

A. Turcotte, Ecr ; E. H. I-emay, Ecr ; Mon. J. M. Wilson ; 
El.-Col. Chas. A. Smart ; A. A. Larocque, Ecr.

ü ❖
:VIENT DE PARAITRE
:
:EN FRANÇAIS

.2. »%
::Par l'auteur de EN GARDE. Anglicis­

me*, barbarismes, mots techniques, 
traductions difficiles, suivis d’exer­
cices. Abonnez-vous à “ L’Etoile du Nord.” 22 »♦> 2.2

22 M
22
VVA l'usage des maisons d'éducation, 

des Cercles de Parler Français, des 
traducteurs, des hommes de profes­
sion, des ouvriers, des journalistes, 
des commerçants, des amateurs d'a- 
thlôtlame, etc.

EN GARDE qui a déjà atteint sa 
cinquième édition et son quarantième 
mille s'adresse surtout à la persua­
sion, et a pour but de nous convain­
cre de garder à notre langue la teinte 
vraiment française qui doit la carac­
tériser.

EN FRANÇAIS s'adresse à des 
personnes convaincues. C'est un lexi­
que où le vrai patriote, l'amateur de 
pur langage trouve dans l'ordre al­
phabétique les expressions et les 
mots français correspondants à l'an­
glicisme dont personne ne peut se dé­
fendre et qui nous envahit de tous cô­
tés.

À
2

i i
V5:
A
2 •fri#
2

% s 2a Spécialité : Emet des crédits commerciaux et des lettres 
circulaires pour les voyageurs, payables dans toutes les parties 
du monde.

»!♦L’ALCOOL ♦♦ 2♦♦ ♦♦

«
»!♦* ♦♦
?i* ♦♦*Par ces temps de chaleur, on aiuio 

à se désaltérer ; plusieurs choisis­
sent mal lotir breuvage et croient su 
rafraîchir pur le petit coup d'alcool, 
quand lu boisson la plus hygiénique, 
la plus naturelle leur est fournie à 
profusion par le Créateur qui n'a pas 
jugé à proies de créer des sources 
d'alcool mais bien des sources d'eau 
pure et saine.

* ♦♦ H. BEAUMIER.#* ♦♦* »:♦*:•* ♦♦ 22* Gérant, Succursale Joliette.::AUX « »* 22** :: tgi 200ct un.-V V** -V* ** ::Hommes d'Affaires ** ¥♦♦ * *♦♦ * ♦♦*♦♦ * ♦ ♦¥U * ♦♦** <-r.?-OCyXXX500000000000C.C<XKV?OCVt>000000000000♦♦*♦♦ * ♦♦*♦♦ * [NOUVEAUTE!♦♦n * ♦♦*Aux ouvriers en tout genre, ce pe­
tit livre fournit les mots techniques 
que, trop souvent, ils vont mendier à 
une langue étrangère.

Il serait à désirer que chaque mai­
son d’éducation fasse du langage une 
matière de classe. 11 est de première 
Importance que la Jeunesse étudiante 
d'aujourd'hui ait plus tard le vocabu­
laire voulu pour transmettre correc­
tement et élégamment les connais­
sances qu'elle acquiert.

Pour rendre l'atteinte de ce but 
plus facile, ce manuel est suivi d'une 
série d’exercices que les professeurs 
pourront développer selon les besoins 
de leur localité.

A tout le monde ce petit livre de 
cent-trente pages qui no coûte que 15 
sous pourra rendre de grands servi­
ces, car, môme les puristes restent 
souvent bouche bée devant de nom­
breux anglicismes dont l'équivalent 
français leur échappe.

Prix, 15 sous l'unité.
Prix spéciaux pour les maisons d'é­

ducation ou les particuliers qui veu­
lent en faire la propagande, selon qu’­

commande 12, 25, 50, 100, etc..

♦♦*::Pour l’Enfant * ♦♦ Photographie Timbre-poste
FAITE DE VOTRE PROPRE PHOTOGRAPHIE

GOMMEE. LUSTREE ET POIXTILLEE.

¥* ♦♦¥♦♦ * ♦ ♦¥♦♦ * ♦ ♦Dans les temps chauds, un bain 
dans la baignoire et un bain à l'épon­
ge. ou môme deux, peuvent être don­
nés tous les jours à l'enfant. 1» bé­
bé n’est pas exposé à souffrir do dé­
mangeaison si son corps est tenu 
frais et propre.

¥i
» ::

¥♦♦ ¥

POUR VOS IMPRESSIONS *22 * ♦♦** 22¥* ¥* ♦♦¥* ♦♦4F* Prête à coller sur n'importe quelle carte.224F* 4F* 22Les ateliers typographiques de “L’Etoi- 
i.K du Nord” sont les mieux outillés de tou­
tes les imprimeries de la province deQuébec.

Si nous n’avons pas eu votre dernière 
commande, donnez-nous la prochaine.

Le succès en affaires dépend souvent 
d’une annonce bien faite ; si vous faites votre 
correspondance sur un papier joliment impri­
mé, si vous présentez une carte de belle appa­
rence, c’est déjà une recommandation.

4F* 0k H4F *Ca Dernière Découverte
Vraie Photographie Timbre - 

poste copiée sur toute grandeur 
de photographie ou de n’importe 
quelle partie d'un groupe.

£e Qu’elles Sont
De vraies photographies de 

vous ou de vos amis, exactement 
de la grandeur d’un timbre-poste.

Pour Quel tisane
Coller sur lettres de Noël, 

Pâques, Anniversaire de Nais­
sance, Cartes de Mariage, ou 
pour mettre sur le cadeau du 
donateur.

Comment vous les procurer
Remplissez le talon de com­

mande tel qu'indiqué et envoyez- 
nous votre photographie et le 
montant d’argent.

* Nous faisons et expé­
dions les timbres (poste payée) 
immédiatement sur réception de 
votre commande.

f®" R appelez-vous que
nous vous retournons votre pho­
tographie absolument intacte.

Nous sommes certains de don­
ner entière satisfaction à toutes 
les commandes. Notre ouvrage 
est de première classe et - fait 
d’après les méthodes lus plus 
nouvelles.

Tous les timbres sont gommés 
et perforés, prêts A être employés 
sur réception.

ERREUR N'EST PAS COMPTE 4F

S
* e;4F* X4F* 4F*Le visiteur, (à la petite fille.) — 

Vous êtes néiT"dans- 1Tn«le7~"n'est-ce 

pas ?
Ia fillette. — Oui, monsieur.
Le visiteur. — Quelle partie 7 
La fillette. — Mais J'y suis née tou­

te entière, monsieur.

4F

H
* 4F* 4F* 4F* 4F* 4F* 4F*

s 4F
i 4F

»k 4F*X 4F* **♦♦ ¥k ** 4F
4F* 4F*Pour avoir une mar­

chandise de bonne qua­
lité et de bon goût, la 
Jeunesse Élégante va 
tout droit

4F*♦♦ 4F*

::
4F■-Y * 4F* Ouvrage de luxe, une spécialité. 4F* ** 4F* 4F* 4F* 4FPRIX MODERES.on en 

exemplaires.
En vente chez tous les libraires ou

SATISFACTION GARANTIE.k 4F* 4F* PRIX:
20 timbres . . 50c

- • 75c
- $1.00

Envoyez voire commande aujourd'hui.

4F* 4F* Passez à nos bureaux ou donnez 

un coup de téléphone : BELL 43.

4Fchez l'auteur.

L'abbé Etienne Blanchard,
Collège de Montréal, P. Q

* * 0040* 4F
'k ¥ ««100* ¥

k ¥
* 4F* 4F
* 4FECONOMIE * 4F
* ¥

“L’ETOILE DU NORD”
♦ 4* ¥

* 4FCHEZ

J. CLAUDE BARRETTE
Hardes faites,

C’eat un grand art que do savoir 
mettre tout à profit dans une maison 
[et la mère de famille qui sait tirer 
parti de tout dans le vêtement, la 
nourriture, etc., est comme le servi­
teur de 1‘Evangile qui avait fait fruc­
tifier le talent que eon maître lui a- 
valt confié.

Il noua faudra, noue aussi, rendre 
compte des biens confiée à notre ad- 

Puissions-nous n'avoir 
reproche à nous faire alors !

08 KH.

♦ 4* ¥ Ci-inclus vous trouverez $
.. I’hoto-Timbres-postc de la photographie que je vous envoie. 
Retournez à

Veuillez faire photographier♦ 4* ¥ ♦ 4* a ♦ 4¥k ♦* ¥ ♦¥k
1-3SE♦¥k JOUETTE.Place Lavaltrie, a*

¥k
¥ n"’A Hbf* ♦¥k ♦«* ♦4F* ADRESSEZ LISIBLEMENT A♦»»»»»»»»»* ♦¥

ALBERT CEDAIS, u JOUETTE, P. Q.Merceries.ministration, 
aucun mmtmummmummmtmttmro30mm! 1 an
i \
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Mort de Mme Stanislas AllardLaval trieST AMBROiSE DE KILDAREChez Nous et Autour 
de NousL’ÉTOILE DU NORD Pharmacie

Boucher
kXONDr

38Samedi, le 12 juillet, est <l6cé<lé, u- 
l>rès une ma Initie de (|UcIi|uch semai­
nes et muni de tous les sacrements 
do notre sainte Eglise. M. Alphonse 
Hétu, Ills de M. Henri H6to, de cette 
paroisse, à l'âge de 31 ans et a mois.

I» défunt était célibataire et lais­
se pour déplorer sa perte, son itère, 
sa mère, G frères, f. soeurs et un 
grand nombre de parents et d'amis.

U'B funérailles ont eu lieu en cet­
te paroisse lundi dernier, au milieu 
d'une nombreuse assistance de |Ba­
rents et d'amis.

Nos condoléances il la famille.

On a dit souvent et avec raison, 
(|ue le comble du bonheur pour une 
mère chrétienne c'est de voir un Jour, 
son fils monter A l'autel pour offrir la 
divine Victime.

Ce bonheur a été goûté par la fa­
mille de M. Napoléon Chagnon qui 
donnait un ministre à l'Eglise dans 
la personne de lour Ills Monsieur l’ab­
bé Ers-Xavier Chagnon.

L'ordination a eu lieu il .Toilette, le 
C Juillet, et a été conférée |>ar S. O. 
Mgr Uruchésl.

Mon nombre de parents étalent 
présents.

Le lendemain, M. l'abbé Chagnon 
célébra sa première messe il Laval- 
trle assisté de notre bon et digne eu-

Dimanche, le 13 Juillet est décédée 
à St-Alexls, comté de Montcalm, Ma­
dame Stanislas Allard, née Alblna 
Beaudry, & l’Age de 48 ans et 6 mois.

Madame Allard a succombé à une 
terrible maladie que la science médi­
cale ne pût vaincre et s'eet endormie 
dans la paix du Seigneur, munie de 
tous les sacrements de la Etinte 15- 
gllse entourée do son tendre époux 
et de sa famille en pleurs.

La défunte qui est une personne 
vertueuse, une mère remplie de dé­
vouement pour les siens, a eu le 
bonheur de voir son fils Roméo, qui 
a été ordonné prêtre, Il y a IG jours, 
et la conBolfttlou d’assister A une 
messe que son fils a célébré dans su 
maison. C'est avec cette salutaire 
pensée et beaucoup de réjouissance 
qu'elle rendit sa belle Ame A Dieu.

Madame Allard laisse pour déplo­
rer sa porte un époux et deux fils 
ainsi |u’un grand nombre de parents 
et d’amis qui ne 1 oublieront Jamais.

Les funérailles de cette femme de 
bien ont eu lieu A St-Alexls hier, le 
1C juillet avec beaucoup de solennité.

Le service a été chanté par le Rév. 
M. Roméo Allard, son fils, assisté de 
MM. les abbés Cléophas Faquin et 
Georges Cham poux, comme diacre et 
sous-diacre.

Fendant l'office divin des messes 
ont été célébrées aux autels latéraux 
par le Kvd M. Gagnon, curé et Itvd 
.M. Eugène Marsolals.

L'église était drapée de deuil et 
remplie de lldèles accourus de tou­
tes les parties de la paroisse et des 
localités environnantes.

Nous présentons aux familles Al­
lai,1 et Heaudry nos sympathiques 
condoléances.

ilImprimée et publiée par
ALBERT SERVAIS.

—I» Docteur .1. A. Beauchamp «le 
Chicopee Fall, Mans., venu en Cana­
da en automobile était en ville au­
jourd'hui accompagné de M. Treltlé 
Henuehiimp, de Mascouche et du Dr 
Ijibrftcho do St-Roch de l'Achlgan.

Ces Messieurs ont fait une courte 
visite A nos bureaux.

x
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LES MOUCHES

Province do Québec 

District de Jollette.AU SÉMINAIRE: J’,iff :— Biff Bang Bang : 
—C’est à peu près lotit ce cju’on 
peut faire de ce temps-ci. On a 
beau garnir ses portes et fenêtres 
de linon, les mouches trouvent 
toujours moyen de s’introduire 
dans la maison et venir nous aga­
cer avec leurs pirptres par trop 
fréquentes.

—M. L. J. Oulmond, I un des Ins- 
de la Banque d'Hoeholagaï poeteuru

(«Ht actuellement au milieu «le nous et 
remplace M. H. Beaumlcr durant «eu 
vacance» qu'il pa»»o au 7èm<? I*ac.

Banquet offert aux " Finissants ” La Corporation de la Ville de
Iav 20 juin dernier, 1er» de la dite 

trlbutlon «le» prix au Séminaire, le 
Hvd IV V. M. RolxTge, HUpérlfur, a 
voc l’autorlsatlon du Itvil 1*. Tl Kou* 
cher, provincial de» Clerc» de Saint 
Vlateur, conviait publiquement le» 
élève» nnltihant» 1012 1:: iX un banquet 
rui Séminaire pour le 1 1 juillet pro­
chain. !>«•» vingttrol» élève» ub»r» 
invité» lroi» Henlemenl n’ont pu ré­
pondre iX l’appel pour <niuho d’éiolgne- 
îiivnt h de maladie. Ainsi lundi Hoir, 
au ré4»‘otoJr** de la communauté, le» 
vingt élève», iléjiX eliLSHé» élan» la

< atégorie «le» Ancien», rompaient le 
pain «le l'amitié avec leur» profes­
se urs « t le» principaux membre» du 
personnel.

A pré
celui «le» intelligent •
Le l(\d IV Supérieur »e leva le pre­
mier et exprima le regret du deuil 
général qui, à la lin de l'année hco- 
lalre. avait empêché la présentation 
d'une séance dramatique aux purent» 
de» élèves, et par suite ce qu'on e»t 
« onvenu d'appeler “la veillée d'arme» 
• les finissant»". Il dit a ces derniers 
que ta fête qui le» réunit présente­
ment est probablement la seule où 
ils puissent se rencontrer en aussi 
V»rand nombre après leur sortie de 
collège. H loue chez eux l espl'lt de 
soumission, «le travail et de «Hscipll- 
ne, et «I» » lare complètement réalisés 
le» souhaits qu'il formulait au com­
mencement «b* l'année 1Ü1I 12. lors­
qu'il «llHult aux philosophe» jr. "Mes
< bers nml», continuez à faire en soi 
le. pendant ce» «leux dernière» an­
nées «le votre cours, que volée départ 
du Séminaire soit regretté, et que 
I un puisse vous citer comme exem­
ple aux élèves qui passeront par cet- 
maison". A tous II offre ensuite pour 
l'avenir la plu» cordiale bienvenue 
a l'Alma Mater.

Juliette./. —A leur «franco <• u VI Juillet cou­
lant. tenue nu bureau du Secrétaire- 
Trésorier, les membre* de la Coin- 
mlKHlon Scolaire de la Ville de Jo­
li vite, ont élu président M. Charles 
Eugène Flamand et M. J I' O. tlull- 
Imiill, notaire a été continué dans sa 
charge de secrétaire-trésorier.

j REGLEMENT No 243.

—Nous remarquons avec plaisir au pour amender le règlement No 112 
concernant le dé|>ortement de la Po­
lice et la conservation «le la paix et 
du bon ordre dans la ville «le .Toilet­
te, et faire de nouvelles dispositions 
concernant la propreté et les obstruc­
tions des rues.

milieu il»- nuns In présence d'un grand 
nombre

:
rfi.•le personnes venant des 

Etats-Unis et des différents centres 
«le notre province qui, tous, viennent 
rendre visite A leurs parents et amis.

I.F.S MOUCHES. — Voilà un
sujet d'éludcs chez les Médecins. 
Ce Sont elles, ces traîtres mouches 
qui transportent les germes de ma­
ladies, de fièvres, de choléra, ma­
ladies si fréquentes pendant les 
chauds mois de l’été.

Il y a aux Etats-Unis une socié­
té online sous le nom de ‘‘Swat the 
Fly", mais à Juliette et d'ailleurs 
nulle part ailleurs n’aurons nous 
besoin d'une telle organisation, 
tant qu'il y aura à la PHARMA­
CIE IP il 'Cl I EK le fameux et 
toujours efficace PAPIER 
SOX' POLO.

Il se dégage, de tous les détails, 
d'une ordination, et d'une première 

tant de douces Impressionsjiiosse
pour tous ceux qui y participent de 
près ou de loin, qu'il faut les avoir 
goûtées pour les comprendre un peu. 
Dans la nef, agenouillée dans l’atti­
tude d'une fervente adoration, se

__SERVANTE. —On demande une
servante générale, sachant faire la 
cuisine, pas d’enfants, boa salaire.

S'adresser ft Mme
Manseau, Juliette.

—Son Honneur le maire ffulbault 
et les membres de su famille ainsi 
que M. II. Iteatuilier, gérant de la 
banque d'Ilochclugu et 1 telle Ida Pro­
vost sont actuellement au Septième 
I aie.

II. «lu Ultlréc,
ARTICLE I.

rue

—M. A. A. Kl kl II, résilient de la 
niitniifneture

La Section 58 «lu réglement No 112 
est abrogée pour l'avenir et rempla­
cée par la suivante :

•'Section 58. Toute personne, dans 
la ville de Juliette, qui Jettera ou 
laissera jeter, déposera ou laissera 
déposer, ou laissera tomber sans le 
ramasser, sur les trottoirs ou dans 
les rues, ruelles, places publiques, ou 
cours d'eau municipaux, de la ville 
de Jollette, des eaux sales, des cen­
dres, de la suie, de la neige ou glace, 
du papier, des morceaux de bols, de

presse toute une famille pieuse et re­
cueillie, entourant un père et 
mère bien-année.

C'est que le Jeune prêtre dont la 
parole puissante vient d’appeler Ici- 
bas le Dieu vivant, est leur Ills chéri. 
Tout A l’heure, de ses doigts consa­
crés par le Pontife, Il déposera sur 
les lèvres qui lui ont appris A bénir 
le divin .Maître, le pain qui fait les 
Ames fortes et courageuses. Aussi, 
comme elle est touchante, dans sa 
douce ivresse, l'hymne do reconnais­
sance qui monte de ces coeurs génè­
re, • vers le Dieu qui a daigné se 
choisir parmi leurs cliers enfants, un 
élu du Sanctuaire ! Prêtre, qui pour­
ra exprimer la sublime dignité de ce 
mot ! et c'est leur Ills qui est revêtu 
de ce titre Auguste.

Au nouveau lévite nous souhaitons 
tout le bonheur qu’il mérite et de 
longs jours au service du Seigneur.

Compagnie Clkln qui 
des vêtements en relie ville est dé­

nué

le régai des estomacs vint 
vl des coeurs.

n'-dé subitement mardi mal lu. A l'Age —M. .1. M. Tolller. M P I'., et les 
membres de sa famille sont en villé­
giature dans leur Villa, A Ste-Hén- 
tt'lx où Ils passeront la saison d'été.

do 59 ans.
Les restes mortels ont été Iraus 

isirtés A Montréal, mardi soir par le 
P. It, où ont cil lieu les fuiiérall-roi- ('.

les. M. lier. Robert, marchand du vil­
lage de St-l.lguorl a acheté de XI. dos 
l.alrenlére, de Sl-Ambrole- de Kilda­
re un jeune porc ne 18 mois qui a

XI. lOlkin laisse pour déplorer sa 
perte. 1 enfants.Ce papier l’oison se vend en en­

veloppes de 3 l'apier ronds et 
lotit ce qui est nécessaire, c’est de 
le mettre dans une assiette on sou­
coupe cl d v ajouter de l'eau. Ve­
nez. vous procurer de ce fameux 
IWI’IKk |-( H SON l’Ul.O à rai­
son de 5 et s.

I turret teCamilleet XI me
ainsi que XI. et Mme A. ('ftbutia sont 
actuellement en villégiature A St Al 
pliotiHc, dans leur Villa au Lac ilotl-

XI. donné le joli poids de ti:i:i livres et n 
rapporté à son propriétaire la somme lierre, 'les pelures de fruits ou de

légumes, des bouteilles, ou tessons de'll- $88.00. Il est A remarquer quo ce 
pore oc pesait que L'fiO livres, lors­
qu'il fut enfermé pour engrais, li 
ainsi augmenté île 383 livres en 
mois moins ü jours, soil de 4 1-2 li­
vres par jour. C'est donc une race de 
pores d'engrais facile que nous 
commandons aux cultivateurs qui so 
livrent à i et élevage.

bouteilles, des clous, des Imites do 
a 1 ferblaue, des ilécliSts^/les itnmondl- 
;{ • ces, des ordtirés oif autres matières 

ou obstructions nuisibles quelcon­
ques, encourra l’amende et la j>énall- 

re_ té qui seront ci-après mentionnées.

Ko
connaissant—Un bon ferblantier 

le posage d'appareils de chauffage à 
l'eau chaude 
dans ce métier, trouvera A se placer 
Immédiatement, en s'adressant A M. 
.1. Ed Majeail, LEpIpîumle, U. Q.

Nouveau journal libéral
anglais à* Montréal

et l’oit vrago général

CKl'.MF. D’AMANDF:S. - A- 
vec les chaleurs nous arrivent les 
coups de S'ilcil ; il y a aussi les 
promenades sur l'eau, les bains à 
eau ci it ira n te, les parties de plaisir, 
pique niques, etc, où lotis s'en dim 
tient à coeur joie sans songer à se 
garantit contre les effets du soleil 
Initiant.

ARTICLE 2. Depuis lé jours, des changements 
notables et significatifs ont été faits 
dans 
Montréalais.

Sans changer de nom, le "Herald" 
a d'autres maîtres et continuera sous 
une autre direction.

Le "Witness" a donné lieu A un 
changement plus radical, 11 a disparu 
pour faire place au "Dally Telegraph" 
et le "Saturday Mirror" changeant 
aussi de propriétaires et d'allures a 
paru samedi dort 1er avec le titre de 
"Sunday Herald”.

Des confrères semblent voir der­
rière le “Herald" M. I). Lome »tc- 
Glhbon et ses amis derrière le "Te­
legraph" une combinaison d'hommes 
politiques en tète do laquelle, figure­
raient M.E.A. Robert, M.P.P., prési­
dent de la Compagnie dis Tramways 
et Sir Hugh Graham.

Le premier numéro du "Telegraph 
jitid Daily Witness" a paru samedi 
dernier.

lions gages et position permanente.
le domaine du JournalismeIx; présent reglement sera censé 

faire partie du dit règlement No 112 
qu'il amende, quant A la pénalité et 
A toutes autres fins que de droit.

Jollctte ce dix juillet mil neuf cent 
treize.

Feu le Notaire J.-A. OmetteA VENDRE. — Une terre A bois 
do Uni acres de terre, vls-A-vls de 
l'imvieime tannerie, sur le chemin de 
Clii'ti sev, A un mill'' ouest du village 
de Itawdon, est actuellement. A ven- 1 
dre. A lias prix. Il y a sur ce lot 
beaucoup de pins, d érables, de bolt- 
l"au et plusieurs autres variétés.

Pour plus de renseignements, s'a­
dresser personnellement ou par let­
tre à No 2193 Avenue Esplanade, 
Montréal, 1*. Q.

—A VENDRE. — Machines à 
faire la brique, avec accessoires. 
I ,c tout en parfait état, lionnes 
conditions. S'adresser à S. Char­
pentier. fils, I,'Epiphanie, V. Q.

tojtiil 2fs

. Gagnon, accordeur do pi- 
nus et facteur d'orgues, sollicite res 
pectueusement votre patronage pou 
accorder vos pianos, instruments <u 
musique.

Les personnes qui auront besoin 
ses services sont priées de tais-e 
leur nom et adresse A M. Albert let 
vais, libraire, Juliette.

— M. Camille Vincent, manu­
facturier de Juliette vient de pren­
dre l'agence pour la vente des au­
tomobiles McLaughlin qui sont re­
connus comme étant les meilleu­
res sur le marché. — Demandez 
les prix.

— Une propriété contenant lu ap­
partements bien chauds et munie de 
toutes les améliorations nécessaires, 
située au No 10. rue St-Ulis Horro­
ulée. .lolletle est offerte en ule a 
bon marché. S'adresser A M. GIIIhtI 
Hcllaml, lu rue St-l'lm Horvumfie, do

iTjuil Jno.

Li Municipalité Scolaire de St 
Théodore de Uliertsey a besoin pour 
la prochaine année scolaire, de cinq 
Institutrices diplômées. Itou salaire 
S'adresser A M. Ignace Dupuis, seeré-

ITjuil 2f

Nous regrettons d'apprendre la 
mort de M. J. A. Chnrette, notaire do 
St-llenri de Masvouche, décédé en 
eet endroit, mardi dernier, le lu cou­
rant. A l'Age de 34 ans et S mois.

Le notaire ('burette était avanta­
geusement connu dans les cercles 
professionnels et il ne comptait que 
des amis parmi ses confrères.

Il laisse pour déplorer sa perte une 
épouse et I enfants.

Ix‘s funérailles auront lieu demain, 
le IS du courant A St Henri île Mas- 
couche.

A sa famille éplorée nous présen­
tons nos sympathiques condoléances.

I

(Signé)
—Ail. J. ALEX. GUIRAl.LT,Monsieur l'Mmuii'il Asselin. prés! 

il.*-jiL île la «Jius • conviée se lève eu 
suite. Avec; la (acj11,16 ilt» parole qu'on 
lui eonnall II ri‘inei>Uq In livil J’. 
SujH i'ienr îles marques d'ostimi" el 
• le eoiislilérallun qu’il vient «le téinul- 
puer A ses eoiifrères el don lit* en leur 
nom l'asMiinmeo d'un m c uir qui ne 
démentira pas lu passé. Il dit que la 
réunion do en soir a particulièrement 
pour but do saluer l'entrée prochai­
ne de cinq île ses confrères au No 
v li lal des Qlcit’H do Salut-Vluleur. 
Aux futurs religieux et professeurs il

RESULTA'! : La figure 
« liaitlie, les mains brûlent, la peau 
lève el >1 it y a plus de repos. Com­
me toujours la PHARMACIE 
MOUCHER a prévu ces inconvé­
nients et elle a un panacée par ex­
cellence pour se débarrasser de

Maire.

A. L. MAUSOLA1S,
Secrétaire-trésorier.

iVraie copie)
A. L. MARSOLAIS.22ao j m CACHETS DU Dr FRED. DEMERS Secrétaire.

tous ccs inconvénients.
Guérison en 5 minute» dm tous maux 

de tète. Exigez toujours le nom du Di 
Deniers gravé sur chaque cachet, ce 
sont les seuls vraiment bons. En 
vente partout. Dépôt 309s rue St- 
Denis. Montréal.

Il n’est pas de meilleur a, plica­
tion à faire que la CREME D'A- 
MANDES AU WITCH HAZEL 
et ceci s'applique en tout temps, 
surtout après avoir été victime des 
diets du soleil.

DÉCÈS
1 A .follette, le 15 juillet, Joseph, Ro­

méo, enfant de M. Edmond Mardi, A 
l'Age de G mois et 3 jours.

—Mgr Denis Gérln. P. 0.. de St- 
Justln, était en ville ce matin, l'hôte 
«le l'évêché.

—Abonnez-vous à L’Etoile du 
Nord, journal populaire du "District 
de loliette.

2Ûjtiin4l'Souhaite le succès dans leur pet f« c 
tlouiiemeiit personnel, le zèle et 
courage dans la IA* lie

lTjttll 1 un.
le

ardue tuais
noble entre toutes île l'éducation do 
la jeunesse. CREME D’AMANDES AU 

M ITCH HAZEL, 25cts.I>*h autre» qui îvlrvHHèrvnt la \u\ 
rolo, ou remarqua le» HH, l’|\ 
rin, I.vgor, Saucier, N oison x et M. 
•It*». Payette le sympathique vice- 
pir»bleut tien élève» llnlsHnnl» «le cel­
le année.

A près le banquet les convives se 
reinlin nt au tuiuoir faire honneur 

uuiKiiillque U»lte tlo t inures 
offerte par le Hv«l 1*. Procureur.

A neuf heures et un quart le» ban­
quette» se rendirent chez M J. A. 
Mart lu, a tient des Terre» de la Cou­
ronne et père de M ISuftène Martin 
élève Unissant, passer une longue vt 
agréable soirée.

Mo

Voici ce que vous pouvez
gagner :

U >1 H >X LILIALE. — On ai­
me toujours avoir un beau teint et 
« cri regarde surtout la t lente Ei ­

sa U plaire. 
I ne jeune fille, ou même une jeu 
ne femme aime à plaire et pour 
cela il faut avoir une ligure où rien 
li a prise.

f
I let te.

minute qui toujours

Il une

Iiilrc trésorier. 1er Prix ! Un Piano Cambcrt valant 
$400.00.

Commencez dès maintenant A col­
lectionner les bouteilles vides lettrées 
A notre nom Dr J. O. Lambert le 
grand remède «les familles, le guéris- 
Rcur depuis le lias Age Jusqu'il le plus 
avancé, dans le cas de Toux, Rhume, 
Bronchite, Catarrhe, Asthme, Coque­
luche, Croup, et spécialement la 
Consomption A son début

l)—I chaudières A vapeur (Hollers) 
*le fit) x lit en bonne condition, sont 
offertes i ii vente A bon marché. S'a­
dresser A M. A. V)2ème Prix — Un terrain. Ferme St- 

Paul ou un lot The Progress Real­
ty and Investment Co., Ltd., de 
$300.00.

Avec la LOTION LILIALE,
H int r««se i ni blanc, il n'y a pas de 
tacite de rousseur, ou de masque, 
qui puisse résister. Etant 
«luit

McArthur & ( le.,
propriétaires «le la Mmiufnclure «le 
Papier, Limitée, .loliette.un pro-

oxygené. cette préparation par 
excellence est un produit tout - à 
lait inufïcnsif.

17J lis

Statistiques des établissements 
travaillant le bois dans la 

Province de Québec

3ème Prix — Un Sideboard de *50.00.

4ème Prix — Un Cabinet de *35.00.

Sème Prix — Un Secrétaire de *30.00.

Le. seule condition requis»" est «le col­
lect ionner les bouteilles villes lettrées 
a notre nom Dr J. O. Lambert et les 
cinq liersonnes qui nous rapporteront 
le plus gruiiil nombre «le bouteilles 
vides le ou avant le 20 décembre «le 
chaque année, auront, droit A l'un «le 
ces magnllli|in‘s prix, pur ordre «le mé­
rite.

--Grand l'««l« linage A Notre-Dame 
«lu Saint-Rosaire «lu Cap «le la Made­
leine, par h" l'a» lllqiti" fana «lien. Di­
manche, 2 Août IVlit, sous la direc­
tion «lu Rv«l !" Sylvestre. Clianoliv", 
Curé <l«- Si Gabriel.

Déliait «li> Sl-Gabrlel, Dlmancbi", A 
fi hfs «lu matin. Départ «le .loliette, A 
7 tirs. Départ de Hcrtliierville, A 7. «0 
lirs. Arrivée au Cap «le la Madeleine. 
A V.lf* lits.

Départ du Gap «le la Madeleine, 
Dimanche, A I lus. Arrivée A Lter- 
thierville, A fi hrs. Arrivée A .loliette, 
A il 45 lirs. Arrivée A St Gabriel. A 
7. lo lu s.

l'rix aller et retour : De St-Gabriel 
A St Thomas, Adultes : $1.50. En­
tants : 0.75. De 1 amorale A St Hart lié 
lend, Adultes : $1.25. Enfants : o.fi;«.

pouvant
comme bien d attire poudre 
qiiidv, occasionner de malaise à la 
peau, ("est l;t preparation qui se 
eend le plus, et, vu son coût mini­
me, est si populaire.

UC pas. 1liou

Les bout ««Iles vides Dr J. O. Lam­
bert vous procurent chaque année un 
magnifique lot A bâtir (donné gratui­
tement) â la l’ointe - aux - Trembles, 
Par The Progress Realty and Invest­
ment Company, Limited. Lls.'z 
annonces.

l.e Département «lis Tilt es et Go- 
i " t s x lent «le faire puldler une forte 
bundlin'. Inll'nlé.- "Liste «!«•» side 
ries. «les falirlques «li» portes et « Ilan- 
l*Tv. «li s botte.-. A beurre ou A froma­
ge. «les mai « hands «le b««ls «ï«* sciage 
«m «b" pulpe dans la Province 
Qui lu « Ge travail a été préparé par 
M Théophile G|roux, «ximptable «tu 
servi.•«> fon-stler. Malg.è qu'il ait né 
« « sslt.x heaiieoup «!«" recherches, Vau­
teur ne le prétiuid i>oiiit complet et 11 
lux i t « - tous les Inlêressiu'. A lut faire 
connaître les erreurs eu les omis­
sions qu'il a pu commettre afin «le 
pouvoir, dans une prochaine édition, 
pr. senti r uni" list»* aussi « xacte que 
possible.

("ette publication « si l<* prélude 
«I autres fort iuilH>rt;mt«"s «xmvvrnant 
b- mouvement ill's divers proiluils (o- 
ri'slii rs «Ians noire province. Gomme 
l’on sait, la loi des Terri s « t Gorets 
autorise le Departement 
toutes les personnes qui s «««. upent 
«lu vominvrev «le« bois A fournir cha­
que année un rapport complet 
leurs opérations. Le Service forestier 
s . si occupé «le recueillir 
|»>rts et «le faire une compilation «lis 
ri'iiseiguements qu'ils renferment, 
("est li* premier travail «lu genre en 
t repris tHutr notre province, et nous 
serons bien aises «le savoir les quan­
tités «l«> bols «b" chaque essence qui 
sont coupées «Inné chaque comté, les 
«Ilvers produits que I on en obtient 11 
sera «le même fort intéressant «le 
eouna'tro les quantités employées 
dans le isiys et celles qui sont expé­
diées nu «leliors.

l'ne nuire publication traitera de 
l'organlsatloti «les scieries et nous 
renseignera sur leur ouil lage, le gen­
re «le pouvoir moteur, la valeur des 
installations, la production Journa­
lière et annuelle, etc., etc.

EOT ION UI.IAl.E BLANC,
;«> ci s. nos«le

LOTION LILIALE ROSE,
-|l) Ci s.

V. S. — Collectionnez les bouteilles 
vides lvttrêi‘8 A notre nom ; nous a- 
vons «le magnifiques cadeaux A vous 
«Ionner «m échange ; quelle que soit 
la quantité que vous ayez, 
les échangerons.

Nous avons des cadeaux en éelian- 
g«> «le nos bouteilles vides, valant «le 
5 cts A $400.00. Venez

EXTRAIT
S UJVAC.E.

UE FRAISIER 
Les chaleurs, 

puisqu'on a commencé à en parler, 
«'iii toujours clé partout leurs in 
convvnicnts. A ce temps-ci de l'an 
me, il se mange beaucoup de lé­
gume'- ou «le fruits verts, il se boit 
beaucoup dYau, quelque fois gla- 
cce. histoire de se rafraîchir, il en 
"suite «lc> dérangements, parfois 
tro sérieux pour ne pas dire îles 
ma la, lies graves.

vous en con- 
vaincre. Toutes les bouteilles doivent—M. le curé de St-Cuthhert, 

comté de Kcrthicr offre en vente, 
environ 2000 minois d’avoine an 
prix de 40c par 36 livres ainsi que 
île l'orge, blé et sarrazin.

nous vous nous parvenir, transport payé A :t«J« 
St-Antotne. Montréal. Canada.

29 mars juo
—EXAMEN DE LA VUE.— 

Tous les cas de myopie, hypermé­
tropie, astigmatisme. presbytie, 
etc., sont parfaitement corrigés.

Cause : Constants maux de tè­
te, douleurs dans les yeux, etc, etc.

Salon d'optique. Bloc Boucher, 
rue St-Paul, Joliette. E. Prévost, 
opticien rcfractionistc diplômé.

a8décjno.

Avis aux résidents de Joliette et 
des Environs

A obliger

•Nous avons pour ces malaises 
preparation efficace tant pour 

U- aihilL'S que pour les enfants ;
medicament qui se prend 

Im tt et dont l'efficacité est assurée.

Lorsque vous aurez besoin d'un 
remède pour Choléra, Diarrhée, 
«n- . demandez à la PHARMACIE 
I t il (. I II.R une bouteille KX- 
T R \l T DE FRAISIER SAUVA­
GE à 2sets.

tlv 41110

v vst tin« vs rai»

Echangez vos bouteilles vides chez
—A LOUER. — IX’tix beaux 

magasins, situes dans mi endroit 
ventral, sont à louer à lum marché. 
Possession immédiate. S’adresser à 
M. J. C. L. Rivet, 80 rue St-Via- 
teur, Joliette. ALBERT GERVA/Slojuil 41"

Naissance
LIBRAIRE, MARCHAND DE VAISSELLE ET EDITEUR DE " L’ETOILE DU NORD."PHARMACIE BOUCHER A Juliette, le 1er juillet, T épouse 

de M. J. A. Faquin, Inspecteur d'Eco­
les, un Ilia, qui a reçu au baptême 
les noms de Jean, Réné.

Parrain et marraine : M. et Mme 
Wellington BéJislo.

46 et 47 rue Notre-Dame, Joliette. R. Q.Téléphone Bell : Ne 12fc

■site See taie : Ne #&
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